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Q UOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

La missio n militaire anglaise 
à A n kara 

L'AFFAIRE DE L'IMMEUBLE L f l t . t d D t . 
DE ~ATIE .1./armPP ja{lOJlaise du Kouaotoung a auese a er e a~~-suJe e an zig 

Piis~~~~~LDi~ RER1~i~~~~E M;~IE:~:~~~R;~~Ri:~~HE~~E· 3 décJrll("h(• l'attaq Ue générale COU·: (j Jlp ÎOÎS de {)lUS !Cl svcctre de 
· la guerre s é 01gue 

Ankara, 3 (~Nous appre- Nous avons a~ue, sur la déci- lre les Iorc~s soviélo-mongoles. l • ---
nons que le Président de la Répu- s1on du quatrième iuge d'instruction, dts -··· 1 Il ·1·a1s qui· do11c l'a\ra1" L C~\'O(JllC~-.... experts avaient été désignés en vue d'étu li .. r 
blique Ismel Inonû a reçu ce! a - dier certaines pièces. lis ont remis leur On s'attend à une plus grande extension 1 

orès-midi à Cankaya le général 0 rapport hier soir. j ·- --
M. Lund accompagné par l'ambas- !,!uantauxdocumentsdécouvertsaud->· des COIDbatS 1 Londres, 3. - Le Roi George are- cerlilude que des événemenls gra-
sadeur brilannique. mic!le et aux bureaux des prévenus, ils 1 • , Ill• • çu M. Chamberlain et l'a retenu pen· ves se dérouleraienl en moins de 8 

Le qénéral Naci Tinaz, ministre sero~t exan;iinés adu cod".rs de cette suna1 L d 4 U . . 1 . dant plus d'une heure. jours. En outre, M. Daladier aura11 
d 1 D 'f N 1· 1 1 ne e ,n prescnce es etenus, . 1 on res, . - n communique re- Mandchoukuo avec la Mo.'\gohe Le Aux Communes, le premier • a dé- déclaré - dil-on - à des proches e a e ense a iona e a o fer! le M R 1 1:1 di t d 1 R !' b · 

·r k' M ' , 1 .. · e 1 ayar, ex- r.:c eur e a ' mis à la presse par am assade du dimanche 2 i'uillet elle a passé à claré auiourd'hui que des mesures in- qu'il avait une liste de 20 person-so1 au iosque armara en l han- asurans et actuellement conseiller t(-rh:.. · l'h · · • . 1 ' . 
neur de la déléga1ion militaire bri- que.de la St~ d'assurance Ankara qc1 Jaoon la1.1 islonq.ue cl.es. evene . l'offensive conlre les lroup_es.so.vie- tensives de caractèr'e militaire sont pri· nes à faire fusiller en cas de guerre. 
lannique Tlrésidée par le énéral O. est 1mphque dans Jinformation iud1c1a1 menls qui se son.t deroules a la Iron- lo-n:oi:gclc3 qui avaienl penetre en ses à Dantzig. De nombreux ressortrn·· TENTATIVE ALLEMANDE. 

M L d d d• g 
1 

rt en cours, na pu se rendre hier au d'- 11ere du Mandchoukuo avec la lerntouc mandchou au Nord du sants allemands arrivent dans la Ville' DIT-ON A LONDRES .. . un un gran mer auque as- . . . S . Lo d A A L . . l , . partemtnt de:: la JUSbce. ll n'est pas f.:xc:a Mongolie exter1eure. u1vant cette fleuve Raldo. . n res, J .. - es 1ournau_\ ungla1s 
s1sta1ent notamment e general A- QiJ.e le quatrième iuge. d'instruction S'l:e 1 d • 1 . d . . . d . Libre en qualité de touristes, mais i:;e- con~idi>rent dan~ /'ensemble que J'alerte à 

· G- d. h f d . - ec arallon, epu1s 1anv1er ermer L' · · · 1 , t d .1.ta. s1m lln uz, sous-c e u grand e· ch..::z lui pour recueillir sa déposition, l . . . ac1lon vise un1quemen a assu- ra1en es m1 1 ires. Dantzig fur une nuu1:e-/f( tentatii·e aJ/e-
lal-maior, des officiers généraux, étant donné qu'il est malade et qu'il al les troupes de 6 M~ngohe e~l.eneu: rer la sécurité de la fronlière du L'orateur a ajouté que le gouverne - mande pour éprou.-er le> nerf• er me,un·r 
ain.i aue les auachés Tt . d envoyé un rapport médical en faisant foi. 1 re aura1enl traverse la frontiere a• Mandchoukuo. 1 ment du Reich a confirmé à la Pologne /es réactions des intére'""· m1 1 sues e u d. . . 1 . . C d A . / /' 
l'ambassade britannique. Une al- suie~ed•_elc1s1on seédra prise aujourdd'hu1é· "~ p us1eurs repnses. es 1emps er * lque I.e croise.ur « Koeru .. ·gsbe·rg· •se re.n- us'I, es 1ournaux se elic1te11t 1/, de ln 

h, d . . . ' a proc ure qm sera a opt < , niers, elles auraient accenlué leurs dr D tz ff il 1 25 résolution dont fit preuve Varsovie, ../ ra 
moso ere e qrande cord1al1te a son égard. 11 sera demandé à M. Ref1 Ba d Tokio, 4. - On annonce qu'au a a an ig, en visite O icie e, e vt>rtis~ement français à Berlin et de /.·m 
réqné au cours de celle réunion. yar s'il possède d.:s renseignements au su- provocalions, soutenues par es cours des derniers combals à la fron- crt. Le gouvernement de Varsovie s'e.;• po>sibilité de topmion 1mglmse irrél'lx:e-

~~ i·et de l'argent touché à htre d• com1111" troupes soviétiques. · d · ··1 bl t d' 'd' ' "" ~ u ' • , 1 1 
tière du Mandchoukuo, les Japonais empresse e c.o=. urn. quer qu. '. ne vol' emen ec1 ee a "°" son ~~ui·ernem.·nr 

LE MARECHAL ÇAKMAK A IZMIR sion par certains des prévenus Jusqu'a a in mai, le bilan des a- t t falfe honneur à 'es engageme:ih. 
--<>- ---<>-- viens soviétiques abauus en terri - seraient parvenus à capturer une au~unc:co:e~en a cet '; v1s1te. Le Times écrit . « Si /'on crut que f.rlr;-

Izmir, 3. (De l' « Aksam •l - Le M. VON PAPEN N'IRA PAS toire du Mandchoukuo s'élevait à lrentaine de tanks soviétiques. Des . am '.' m a aioute que le gou- g/eterre et la France hésiteraient. Ill mns 
~ A MOSCOU C h'ff d renforts soviétiques sont en marche vernement britannique se maintient en tance éU.'ec laquelle Jeur5 popu/arion.1 rt".u-

chef du grand e'tat-mai·or ge'ne'ral, le 60. e c 1 re il assez l'imporlance 't ·t ta t p . V . Berlin, 3 A.A. On a démenti cc so:r vers la frontière, de façon à ce que e r.01 con .c avec ar1s e. t arsov1e_. f11rent en pré~enc:e de ces run1eur!j, ~~-1ti 
maréchal Fevz1· Çakmak accompagne' off1.c1·e11.ment les bru1·ts selon lesquel 0 M. des incidents en cause. R d t t il b 't 1 d · .<.. - ~ !'on s'attend à ce que la lulle pren- epon an a un ora eur, a 0 serve rai pour alfe ispara1tre toute ...,u11 o-
par les généraux Fahreddin Altay, Iz- von Papen serait envoyé à Moscou en Dans ces condilions, la nécessilé Lord H !if rf •t · la' que • 

' . . d d d ne une ampleur plus considérable. que a axa pa a1 ement ec tr- . TENTATIVE ANGLAISE 
zeddin Ça"·lar et sa sui'te est attendu mission spéciale. s est 1mposee e pren re os mesu- · · J · t t. d 1 G d B 

"'> . • . J c1 es men ions e a ran e- retagne. RIPOSTE-T-ON, INDIGNE, 
demain (aujourd'hui) à Çesm, e, à 10 Les miheux competents aioutent que res pour la sauvegarde de la Iron . Les aponais on! occupé une col- Le gouvernement britannique a dit en-
h les négociations économiques gennanO-SO• 1" L 1 . ·11 1 l' . . r . . 1 d . A BERLIN ... 

eures. Il sera l'objet d'une réception viétiques restent dans k cadre des ac- iere. e Ker iui e • armce JBpo · me qui presen e une gran e imper- core le premier ministre apprécie plei- Berlin, -1 La presse allemande Mm· 

solennelle. Le \'ali, le commandant et le cords en vigueur. naise du ouantoung a reçu l'ordre tance s1ra1égique el on! avancé de nement l'attitude de la Pologne. mente unanimement le rncarme qui " été 
pr~side~t de la Municipalité sont partis * de se porter vers la fronlière du 6 km. au sud du fleuve Kalpu. DETENTE A VARSOVIE mené à l'étrange; de façon artilicie.lle, à 
auiourd hui pour ç-me aft'n de rece _ L'ambassadeur d'Allemagne, M. vo~ . . propos de Dantzig. Le, 1ournau.\ s a<-.c1-

...., {) • • Varsovie, 4. (A.A.) - On conflrDle dent à y dénoncer une manOi"u\.-rc de-~ 
vo.ir le maréchal lors de son arn·ve'e. Le Papen, est parti ce matin pour Ankara par 11 Il(' () <l J t t 0I}J0111•() p 'l ~ () li .\Il ( 1 d . . 1 1 

1 
• l'avion d~s Voies Aériennes. L' u ~ ( _., ( e source autor1see que e gouverne - puissances de /'encerclement en vue de •• 

s?ir, e marechal, venant de Ç~e, ar- ment polonais ne remit encore aucune parer ensuite d'un ~uccè fal tl~ et grac111c 

nvera à Izmir Un . . L f b t s· k . H d 1 f ' 1 'I' k. 1 • d t . t I • k · ereceptionenson e erry- o a 1rec1- ay a rpap ("0fllJlJ(~l}(1('f:l a ("0fl (lr('l)("(:l( (' . 0 ·10 noteauSénatdeDantzigausujetdesenpreren.an que?e' eurenereie qui 
~onneur sera organisée à Güzel-Yali L'examen par la commission compéten- récentes mesures militaires prise par·\ aura•: lait ~eculer 1 All~n;asne. E/l.o.s •·1-

evant l.e commandement de l'aviation.· te du projet de loi concernant l'établissl·- . , . sa1en en n1eme temps a eprou..,·er e san& · 
Le h les autontes nazies. froid du peuple allemand en créant p.,,m1 

marec al passera un jour à Izm· t ment d'un service de f,rry-boat entre Sir- Ü t d l d '} d 
loge , l vil! ire keci et Haydarpa§a a pris fin. Cc texte Il a t en tS 6 ègUéS 6 farmée Les milieux informés déclarent qu·u- ses masses le même e'pnt de paniq11c qui 

ra a a a d'Atatürk. ne pns· e de posi'ti'on offi'ci·eue du gou-1 rè•ne au sein de l'opinion publique 11:1'/m-
_

----:--:-•-:-ii--:------~a_:é:t:'-_:i~n~sc:'.r:'.:it~à~l::.'.'o~r~d::re:....'.:d'.:u~1!.'.o~u~r~d~e~la~G:·~A~.N. • ' • d N d e e 
l 1 b . Japonaise u or vernement polonais à l'é ard de la re-1 se et surtout française. 

t:S a oneuses con versa lions de Moscou - -.'.J.>-- g c Nous avons gagné une hata11/o dans 
militarisation interviendra seulement /a &uerre de~ nerfs > constate Io Dt<1tscht 
lorsque les conversations diplomatiques1 Allgemeine Zeitung. 

ill . llololov a reçu hier les aml)as­
sadeurs d'Auyleterre et 

de France 
---·~--

P:.;..-is, '1. - Un nouvel entretien en-1 définitif pour jeudi. 
tre MM. Steed, N aggiar et Strang et Toutefois, dans les mliieux proches 
MM. Molotov et Potemkine a eu lieu du Quai d'Orsay on met en garde con­
hier à Moscou. Il a duré plus de 2 heu- tre tout optimisme hâtif et prématuré 
res et dt.'>fil.ie. On observe une réserve et l'on relève que de nombreuse~ ques· 
stricte à cet égard. tions de détail restent encore à régler. 

Aussi les rumeurs les plu.. contra.die- Londres, 4. - Le~ Times • reçoit de 
toires circulent-elles à ce propos. Moscou la nouvelle suivant laquelle 

Suivant une version un accord de il n'est pas possible de prévoir une 
principe aurait déjil été réalisé et l'on'\ prompte conclusion de l'accord anglo . 
envisagerait la conclusion d'un accord franco- soviétique. 

LA REUNION D'HIER 
A k DE LA G. A. N. 

n ara, J A A D , , 
J
·ourdllui 1 · · - ans sa seance d au 

' " G · A N pro '~ à l'él h d présidt: t d . . ct~a ecuon 
u n u lt r Bureau du Conseil 

d'Etat et des trois m<·mbr-· 0 t 'té él _ · te· ..._.,.ne n:. 
r.especttvemtn .. ':\'tf1k Yürekli Ih p h-
l ,- F ·1 Oz 1 . • san e 

--LA SITUATION DEMEURE GRAVE 

EN PALESTINE 
-a-

Terroristes arabes e l terroristes juifs 
sont à )'oeuvre 

ivan11, az1 __!!...~.t-Kâzim Sargin. 
SECOUSSE SISMlQUE Jérusalem, 4. - Les lerrorisles 

A IZMIR juifs n'ont pas désarmé. Une bombe 
Izmir, .l A.A. - Dan3 la. nuit du ltr à relardemenl a lait explosion dans 

julllet, unt" secousse sismique- Qui dur.1 un café tuant un arabe et en bles­
tro1s sC'Condes a été res>entie à Karaburun sant 35. On n'a pas découvert les 
Aucun ctrgât. au1eurs de J'auenlat et l'on s'est bor-

- --o-

Londres, 3. - Un communiqué de pour le 5 juillet. 
l'agence Domei précise que la date e- M. Buttler a déclaré aux Coumune.; 
xacte de l'ouverture de la. conférenc~ que le gouvernement n'a pas confirma­
anglo-japonaise de Tokio, n'est pas en- tion de )a nouvelle suivant laquelle en­
core fixée. Les représentants diplomatî- core un ressortissru1t anglais a été con­
ques et consulaires anglais et japonais traint de se dévêtir à l'entrée de la con­
qui doivent y participer sont déjà arri- 'cession et souffleté avec son passeport. 
vés. On ne sait pas encore toutefois Répondant ensuite à une suite inin­
quand arriveront les délégués du corn- terrompue de questions l'orateur a re· 
mandement militaire japonai? rie la Chi· 

1
connu, notamment, que les ports de 

ne du Nord. Wenkow et Poukéou sont bloqués par 
Les meetings anti-anglais continuent Iles Japonais et que tous les navires an­

en Chine du Nord et aussi au Japon. glais qui s'y trouvaient ont dû se re -

Un incident à Amoy 

Le parti Senyukai a tenu un congrès tirer. 
au cours duquel il a étudié les moyens 
d'accentuer la lutte contre l'Angleterre 

Deux soldats américains ont été ar­
rêtés pour avoir frappé une sentinelle 
japonaise. Ils ont été relâchés toutefois 
à la suite d'intervention des autoritéd 

qui fait obstacle au développement du 
Japon. Une décision a été votée invi -
tant le gouvernement à ne pas transi­
ger. De grandes manifestations anti-

américaines. 
britanniques sont annoncées à Tokio 

LE COLONEL KOK EST REVENU 
LES MAINS VIDES 

Varsovit:, 3 A.A--:-=·~ colonel Kok qui 
se trouvait a Londres aux fins de discu­
ter l'e1nprunt anglo-polonais, .... st arriv~ ici 
hier par la voie des airs. 

On s"attend à ce que le colont::I .1.~ok rt· 
parte: pour Londres_ dans un tres t.ref dé· 
lai. 

fl-IAVAILLEURS ITALIENS 

EN ALLEMAGNE 

Après la m ission 
Badoglio en 

-0-

d u maréchal 
Alb an ie 

LE RAPPORT AU DUCE 
--<>---

Rome, 3. Le Duce a reçu le maré-
chal Pietro Badoglio, de retour de son 
inspection en Albanie qui lui a fait un 
rapport détaillé sur les résultats de son 
voyage. 

La mission d e M. Cobolli-Gigli 

L d d t 'I né à inlerdire la circulalion dans les es rames U ravat Berlin, 3 - Le chel du Front du fravail 
L'ouvnfr Tahsin. d. la gare dt Sirke- rues des quartiers juifs. aarcsse aans 1· < Angriff un v1bran 

avec Paris et Londres auront permis del Le1:> 1ournaux enreg1\trent, à ce propus, 

rassembler tous les élérnents néce;sai-1 Je fait que /"étranger ne dispa e ri .iuc.:ullt" 
1 influence directe 111 d'auc:un n1oy1•t1 d'oc res. · 1 . . 1 t1on sur e peuple allemand. // 11'u pas 

~~ ne po~e auc~!le. ~onI1rmat1on d'autrf' voie pour J'attelndre que <:f"IJe 4 u1 
off1c1elle au SUJet de 1 arriver- proch!1111e passe par le Führer Adolf Hitler· 

de M. Hitler à Dantzig. 1 Les journaux comparenl la der . 
On observe seulement que la viHite mère campagne alarmisle au sujel 

d'un chef d'Etat doit être notifiée aul de Danlzig à celle de l'année der • 
gouvernement polonais et si M. Hille-' nière lors de l'annonce, fausse d'ail· 
venait et· serait probablement à ti•i..J l.iurs, de la mobilisalion allemande. 
de chef du parti nazi, sur l'invitation! Alors également, dans les milieux 
du Gauleiler Forster. j démocrates, on s' élait empressé de 

La presrl' polona>'e sm1Ugr.e q•!e I!' féliciter la Tchécoslovaquie d'avoir 
gouvernement allemand notifia la vi.I échapoé à un péril qui n'avait ja­
site du croiseur « Koenigsberg >, con _I mais existé. 
formément aux conventions en vi_I Le:. Dcutscht:s 01.:nts enresi~rrc iron1~ 
gu que ment /es préc1!'ions iourn t s h ·~r par 

eur. M CL be I . , • . . 11am r a1n aux Con1munt-i nu su,et 
La .- Gazeta Polska > ecr1t : des récentes n1esure~ prises par le· St-nnt de 
L'Allemagne r~connait par là que !a Dantzia fXJur la protection de J','Jrùre. ,,1. 

Pologne représente Dantzig à l'ex.té _I Chamberlain, croit-il, se den1.JJ n'l~ Je ~)t'"tI; ... 
rieur et dirige la politique étrangère del Isches Dienst, que les policiers d• hl ville 
1 v·u L"b 1 Libre, même renlorcé:.s, entreprenJro11t un 
a 1 e 1 re. coup de ma;n paur ... la çonquêt1• J"' Ül 

LES INTENTIONS QUE L'O N PRETE ... ' Pologne ? Qu'il demande clam· à ··•rre "' 
RETROSPECTIVEMEN T / le allemande par q"1 elle se s•.•t r .. ei:o«ée 

A M . DALADIER LA REDIJCTION DU TRAFIC 

1 
ET SES CONSEQUENCES 

Paris, 4. - Des inlimes de M. Da- Dantzi6. 4 - Par suite d, la dim:nutio:i 
ladier allirmenl que le président dul crois'"ntf du trafic dans le port, les Po 
conseil après son dernier discou - 1011als utilisent uniqutn1cnt lt port de 
é1ait ;êl à d . r 1 1 b. . . rs,I Gdynia. la BanQUf d'Etat de la V lie I 1· 

, . P . ec 8 er .a m~ 1l1sa~1on brc a décrét( la suspension, <.lu pRil ml nt 
generale, etant donne qu il sva1t la des întlrêts dt's .. mprunt c:xtt"r.eu:·s. 

M. Kiosséivanoff sera 
demain l 'hôte de Berlin ci, l'St to1nbé h·er soir d'un ..vagon et A Une rencontre à Ramallah entre saJut au premier echelon dt 300 

eu plusicur3 côtes défoncée;. On l'a trans· les insurgés arabes et la troupe a .-dopolavor1stit (inscrits aux organisations 
porté à l'hôpital Cerrahpa.ja par l'auto· fait 7 blessés. de loisirs en ltah..:) qui arriv<:nt aujour 
Hmhulance- municipale. d'hui à Fribourg en Brisgau. Le: Dr Lt_y 

- ---o- Au cours d'autres incidents en di- se plaît à saluer en t"ux les représentants 

Tirana, 3. - Le ministre des Travaux 
Publics · !. Cobolli-Gigli a visité Korit­
za et ElblS:t!l c t s'est intéressé aux 
gran:ls travaux à exécuter dans ces zo­
nes. A son retour à Tirana, il y a ins-

1 pecté les travaux en cours, puis il a Les journaux bu 1ga res attribuent une grande 
pris l'avion pour Rome, salué à l'aéra 1 

LES NAVIRES DE GUERRE verses par1ies du pays on a enregis- de. l'Italie fasciste <;.t impériale, I.s envo· 
ITALIENS EN ESPAGNE tté une cinquanlaine de blessés, yes du Duce dt meme quo les excursion-

V I n1stes du K. D. F. qu1 iront prochainement 
igo, 3. l,es sous-marins italien dont 2 graves. en Italie y apporteront le salut du Fuh-

« Finzi • et « Mocenigo • sont arrivés Les infiltrations clandestines de' rer· 
i~i. Leurs officiers et équipages ont as- Juifs préoccupent les autorilés. 1 

sisté à la mes.se célébrée a· la cathédra- , b d 1 Les Juifs · . . Un vapeur ayant a son or p us 

-a­
d'Amé riq ue 

le puis ils se sont rendus a une réunion 0 'f és 1·uils provenanl 
d r· · d . . de 60 re ug1 • 

u a.'IC10 e Gahce, qui l'Orte le nom de Dantzig et dépour-
du général Antonio Cantoro et qui est presque t~us la Palestine a 
1 · d · vus du visa pour 
~ premier en ate des faisceaux italiens . . d d or! de Haïlla. i.es 

d Espagne. 1 mouille ans .e f'. . , 
L'alcade a donné une réception enl aulorilés l'ont mv1te. a aller ancrer 

leur honneur. 1 au large sous surveillance. 

M. HENDERSON A LONDRES 1 LE CHEF D'ETAT-MAJOR 
Londres, 3 A.A. - Les milieux diplomati· DE L'ARMEE HONGROISE A BERLIN 

ques déclarent Que M. N.eville Henderson . . .---. · · · Be 
an\b•s3adeur d'Angleterre à Be 1. \ Berlin, 4. - Auiourd hui arrive a r-

. r m, atten- 1. ,. . d l' · 
du demain à Londres, vient pour consu' m le chef de 1 etat-maior e armee 
ter son médecin. 1 hongroise. 

el le commun isme 

New-York, 4. - Une séance tumul-
tueuse a eu lieu au cours du congrè& 
des associations juives d'Amér:que qui 
ont repoussé un motion condamna.nt le 
communisme. Les délégués de 23 asso­
ciations ou organisations ont quitté le 
congrès en signe de protestation et ont 
accusé les dirigeants de la majorité 
d'avoir mis bas le masque et de s'être 
révélés mauvais patriotes américains. 

Mme Roosevelt assistait à la rém;lion. 

drome par le lieutenant général, li' pré-1 in1 porta nce a celte visite 
sident du conseil, le secrétaire du par-' Berlin, 4. - C'est aujourd'hui que le affaires étrangères. 
ti fasci~te albanais et de nombreuses P'.'ésident du conseil bulgare M. Kieus-: Vendredi, M. Kieus.-.éivanoff set-a 
personnalités. A bord du même avion a se1vanoff traversera la frontière aile - l'hôte du maréchal Goering à Karinhall. 
pris place l'ambas$adeur Cemil Dino. mande où il sera reçu par le délégués1 Il repartira pour Sofia dans la soirée. 

La mission sanitaire envoyée par le du ministère des affaires étrangères etl * 
Duce tn Albanie est arrivée à Kruja où le ministre de Bulgarie à Berlin. Uni Sofia, 4. - Tous les jouraux bulgares 
elle a été l'obiet ù'une réception en _ détachement de troupes rendra les hon-' commentent l'importance exceptionnel­
thousiaste de la part de la population neurs. Demain M. Kieusséivanoff sera le que revêt le voyage de M. Kieussé-
qui a vivement acclamé le Duce. à Berlin où il sera reçu officiellement ivanoff à Berlin. 

La p sychose de guerre 
Varsovie. 4. Continuant à prendre 

des mesures destinées à créer la psy­
chose de guerre le gouvernement déci­
da que toutes les institutions publi -
ques et les propriétaires des immeubles 
devront installer avant le premier août 
des abris souterrains pour la défense 
passive. 

à son arrivée à la gare. Le « Slovo • rappelle les accords in-
Le château de Belle-Vue s1.>ra mis à tervenus entre l'Alemagne et la You • 

sa disposition pendant son séjour à Ber- lgoslavie et la Roumame. li ajoute que 
lin. l'entente pourra être réalisée beaucoup 

Le président du conseil bulgare serai plus facilement encore avec la Bulgarie 
reçu par M. Hitler à la nouvelle chan- qui a été la fière alliée de l'Allemagne 
cellerie. Un banquet sera offert le soir durant la guerre. 
en son honneur. La visite de M. Kieusséivanoff est un 

Après demain, les conversations poli- témoignage de la cordialité des rela . 
tiques commenceront au ministère des, tions entre les deux pays. 
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LA PRESSE TURllUE DE CE MA TIN 1 
LA VI E LOCA LE 

LA MUN IC IPALITE de peindre Jeurs murs en beige ou en 
gris. La mesure est excellente et con­
tribuera certainement à améliorer l'e•-

Questions militaires 

La <l oct-r·i1te <le !J ue1·1 .. e l a 
INTERPRETATIONS DIVERSES 

DE NOTRE CAUSE DU HAT Av 
M_ Yunt1s Na.di rappt:rle, dan' Je 

c Cumhüriyet > et la c Rt•f}l1blique , 

les étapes du règlement de lu questivi1 

du Hata}· : 

Lorsque la S.D.N. eut interprêté le 
régime spécial reconnu au Hatay par 
les traités sous la forme d'une large au­
tonomie allant presque jusqu'à l'indé -
pendance, la France se conformant à 
cette interprétation, admis et même fa­
vorisa l'établissement de cc régime du 
Hatay. De cette façon, le caractère du 
Hatay qui est une partie de la patrie 
turque, ressortait avec encore plus de 
force. 

Nous remarquions aussi les difficul­
tés qu'il y avait à laisser d:i.ns une si­
tuation anormale le Hatay qui avait 
commencé à être administrée par sa 

propre Assemblée. 
La France ne manquait pas égale -

ment de voir cela. Le récent heureux 
accord qui annexe le Hatay turc à la 
mère-patrie turque redreBse cette situa­
tion anormale qui durait depuis 1921 et 
constitue un événement très réjouis -
sa.nt pour la Turquie et glorieux pour 
la France amie qui s'avère ainsi recon­
naître le droit. 

Le fait que les pays totalitaires qui, 
pas plus tard qu'hier, estimaient que 
les Turcs étaient dans leur droit, se 
livrent à toutes sortes d'interprétation> 
fausses devant la solution heureuse et 
surtout pacifique de ce problème, cons­
titue une preuve récente du manque 
de sincPrité dans leur politique. 

TOUJOURS LA MEME 
HISTOIRE ... 

gleterre qui ne soit d'accord avec le 
gouvernement en ce qui concemc la ré­
sistance contre l'agression. Depuis la 
guerre générale, la nation anglaise 
tout entière n'a jamais présenté le spec­
tacle d'une telle unité. Il est certain 
que l'Angleterre se trouve également 
en fort bonne posture du point de vue 
des préparatifs de guerre. Ses alliés é­
galement sont prêts à faire face à tou · 
te éventualité. 

Est-ce que l'Allemagne interprète 
réellement comme une preuve de fai -
blesse le désir de ces pays d'épargner 
au monde les horreurs d'une guerre ? 

POURQUOI CHERCHE-T-ON 
UN COUPABLE ? 

Le transport de la viande i talie1t1te • '111.Ul"t l te 
En vertu d'un projet de loi qui a été 

approuvé par la G.A.N. c'est désormais thétique de la ville. Mais un confrère 
la Municipalité qui devra s'occuper du observe que l'on peint aussi de cou - Comme su.te à J'art1cle du générn/ me de prottction. 
transport de la viande en notre ville./ leurs claires les murs extérieurs des Pariuni que nou:, avons reproduit hier 

d • 't d h bo d K à cette place, il nous semble que no. Caractéristiques générales 
Elle a entrepris ses préparatifs dans ce epo s e c ar n e uruç~e. N'est-

' 

lecteurs apprécieront /' i!tude que voici 
ce pas exce' s de zèle ? Combi'en de L 'am1en1t:nt principal du cuirassé mo -

but et les achèvera dans un laps de · qui doit également pMaitre dam Je 
t d 

· · · d derne est caractérisé par l'augmentatic.,11 
temps très court. Elle entreprendra le emps es murs ainsi repeintq emeu - proc/1ain numéro spécial de la Ras-. du calibre.: adopté, qui réAhse une plus 
transport dans tous les sens en ca - reront-ils clairs ? N'est-ce de la. cou- segna ltaliana .. et qui est due à la plu- granrlc précision f' t de plus grandes di~-

le d tem t l !' t rd ? me du secrétaire d'Etat à la marine mions fermés, pourvus d'installations ur u ps e 'e argcn pe us · tanc<S de tir et entraîne une diminution italienne, l'amiral Gavagnari : é · b 
frigorifiques. LES MONOPOLES in v1ta le du nombre des pièces. Un M 

La doctrine de guerre navale a suivi, a.1 vcloppe1nt:nt particulier a été donné au:..: 
1 On aura en vue en première ligne Contre les bo1'ssons fortement d ' cours e 1 après-guerre, unt cycle de.: pro- armes contr<:-offensives, tant anti-aér1en-
dans ce domaine les soins d'hygiène. alcoolisées fonde et complète évolution. nes que contre ks torpilleurs tt l,s sui> 
D'autre part, le transport de la viande On sait que la dil'C<'tion du Monopole Ce cyck qui a commencé par un vote mersibks. 
des abattoirs aux lieux de vente, par 1 a décidé de mettre en vente du raki à de méfiance à l'égard du grand cuirassé La vitesse a été sensiblement augm<n­
les soins de la Municipalité constituera faible teneur d'alcool. Ces nouvelles de bataille s'est terminé par ua retour ré-1 tée et atteu1t les 30 noeuds. Cctt<- carac 

solu à ce tyix; de navirL de la part des téristique doit être enr<:güi.trée égaltmt-nt 
une prern1ere contribution à la lutte boissons seront mises très prochaine - princi~al<:s puissances maritin1es du mo,1-1 parmi les él{mt-nts de protection, étant 
pour la réduction du prix de la viande ment à la di"position du public. de muer. donné qu'en. permet de réduir< la duré< 

I qui a été entreprise. La Municipalité L'objectif essentiel du monopole de- Cette évolution peut s.mblcr, à pre du séjour en haute-mer et partant des ris 
' est d' ·d' ff · f mière Vùe , surprenante. En rtalité, elle 1 ques qu'il con1norte, 1cln<lis q ,,'ell c com-ec1 ee en e et a ne pas rechercher meure toute ois de déshabituer gra - ~ " 

C'est sa propre politique, affirme M. l' d . nt l'est pas. pliqut; le problèn1c de l'attaque, tant pour 
M Zekeriya Serte/, dans le Tan • en occurrence une source e gains. duellement le public des boissons for- ks avions que pour les torpilleurs de für 

. . ' Elle se bornera à couvrir ses frais afin tement alcoolisées. pour développer au Les lec;ons de la grande guerre lace ou sous-marins. 
qui empéche r Allemagne de JOUlr de d . bl' t . l' e pouvoir assurer au pu JC une cer - con raire usage des boissons à faible Le principe de la concentration d'une L'énorme dévdopp,ment de la prot c-
conditions de vie normales. 1 taine réduction du prix de la viande teneur en alcool comme Je vin et la puissance offensive éltvé,, qui avait ser 1 tion o considérablement accru 1t déplace 

L'Allemagne quand elle est entrée en 1 L l · · bi • vi d'origine en d<:s temps lointains, au nS1 · ! ment des cuirassfs. Celui·CÎ a attf.int dé 
a g a ce ere. ' guerre en 1914, se préparaît depuis . . . . vire de ligne, ne pouvait être détruit par 

1 
sormais les 35·000 tonnts standard «t t('nd 

1871. C'était un Etat victorieux. Et i Chaque .année, à pareille date, il y a :ai~~·~ ~ran~ tntconvelme~~· dans cet l'expérience, qui n'était certainement pas à les d(passr·r. Ct-ct est en contraste Avt·• 

1 
• l ell • é . une question de la glace qui surgit en O re I E*S, ces que a b1ere cont1 - concluantt, c.I'une brève .Pério ... ~e de ttmo. s 1a concf·ption dt la subdivision ù1 s ris· 

ma gre ce a e a et vaincue. 1 . • • - · -Al ld ts 't . t . notre ville. La Municipalite insiste pour nue a etre trop chere. Or. elle coute sur un t) pe déterminé d'un,té;. Si les cor, - qu<S, qu'il scmblera't opportun d'app!i 

t 
.. ~rs ses so a e aien mieux en -j qu'elle soit vendue à 2% piastres. Le bien moins non seulement dans les pays c!usioos de la grande gu ... rrt sont appa . quer. surtout en prévision dt l'.::u:croü;,<.: 

raines. b lk . . . . rues différentt.:s, ct:ci n1.: signifit pas qut.: ment présent ou qui est prévu des risqu s 
Alors, elle dispo.>ait de plus de ma- plup~rt des vendeurs en exigent 3, et, a am~ues vo1sms mais même dans les les moyrns utilisés n'aient pas été adé - eux-mêmes. 

t
.. .. de dep1t, refusent de livrer de la glace pays qui se procurent chez nous l'orge, t · 1 - 1· · 1· bl 1 ieres pre=eres. , . d • q · t 

1 
t" .. .

1
. . 'l_Ua s.' m que e pnncipc ut mapp ica e. Mais d'autce part. au fur <·t à mesure 

Alors, son stock d'or était plus abon- a ceux qui en . emandent ; a Bostanci, 
1
,u1 es a ma 1:re prem1ere ub 1see en En d autres termes s1, au cours de la gran-; que l'on réduit le déplacement, il faut ré 

dant. ?ar :x.emple, ~l est impossible d'avoir occurrence. C e:;t .ce. qut exphque la de guerre, les nav1r<;s, de hgne. sont app'-- duire plus la cap'.iCité d e résistance qu .. hi 

Alors les êtres humains cédaient da­
vantage à l'attrait de la guerre. 

Alors son ravitaillement était plus a­
bondant. 

Alors ses ressources de matières pre­
mières étaient plus riches. 

Aujourd'hui l'Allemagne parle d'une 
nouvelle guerre alors qu'elle porte en -
cores les traces d'une guerre malheu -

a moms de 5 piastres le kg. la glace qui faveur dont elle Y JOlllt. nts au-dessous des taches qu'ils auraient pui5'ance offenStvt ou la mobilité. Par 
doit être vendue officiellement à 100 De~ études sont en courH en vue d'a.q- du ~t.:mphr, 11 n'est pas dit qu'il soit im- contrt. au fur tt à mesure que l'on aug 
p1ras. surer une réduct=on du prix de la biè- possible de con~trui;e ~c:s navires d'une mentt: la tai11e du navire, Je pourcenta 

pu1ssan:t: off, ?~ive eleve<: ~t doués d un -:- g .. de poids que l'on pcLlt ("f)nsacrt:r à la 
Ajoutons que les marchands n'ont pas re. On espère pouvoir parvenir à la ven- capacit~ .dt: resist.anct suff1santt:. prott'ction s'accroît toujou:s davantagt 

tout à fait tort. Ils affirment qu'une dre à 15 piastres la bouteille. Ajoutons Le vent~b'.e_ point faible qu<_ la gran<le Le dévdoppem<nt l'kvé du déphcemePt 
matière aussi périssable que la glace, qu'il est de nombreux pays où la bou- gutrr_e a. r.e~elc pour lt: cuira:;se, et fut .sa d{ C'1Jirassfs modtrnes doit donc ttre ac-­
qui fond si rapidement et donne tant teille de bière revient à 7 ou 8 piastres vulnerabtlite. Dans k> constructions d • - C"Pté commt une nfressitr inéluctahl , 

d 
vant-gutrre on avait sollS-est.m( l'extt:r. rlont on nt pt·ut se pas:.tr. En notrt: f;.iv~1r 

de déchet ne peut s'accommoder d'un e notre monnaie. . I' sion. de · ... mploi d t s armes sous~marints .• < !i t l:i considératîo, qut. ta conct:ntrat :o:1 
prix-limite. Et d'ailleurs dans une ville LE PORT pratiquement, un certain. nonihrt: de cui- tn dt. grands déplacemt:nts , t les dé-penst!-
où l'on paye 5 piastres, un verre d'eau, Le rassés ont succon1bé à 1 actiun dt:: Ct'll<:!i. y rtlatives. se tradu:sent. du fait de la li 

s d ire c tions des Voies M a ritimes e 1 serait-ce tellement excessif de payer 5 1· L è mitotion du nombre dts unités. en dffa 
. t , 

1 
et des ports 'apr s-gutrre, par lt: dévtlopptmtnt vet.:.'" des putlSances qui ont de grandes 0 ~ .. 

M. Hüse-yin Cahid Yalçin continue, reuse. 
dans Je ., Yen1 Sabaht , ln polémique .• .. La menace de la guerre ne saurait 
avec les 1ournaux 1taliens er al/• - être, à la longue, un élément de politi-
mnnds. que efficace et durable. 

L'un des points que les journaux de La politique de la menace de guerre 
l'axe n'ont pas compris c'est que !'ad- basée sur une force réelle, pourrait i­
hé.sion de la Turquie au front de la 

1 
déaliser la guerre qui n'est qu'un acci -

paix n'a aucune relation avec l'affaire dent passager. Or, la vie d'un pt ! ·s doit 
du Hatay. lis croient que l'on a donné être dominée non par l'aventure de la 
à la Turquie une sorte de pr;me ou de guerre mais par ses conditions de dé­
récompeme, ou affectent de le croire. veloµpement, son degré de prospérité. 
La Turquie n'avait jamais renoncé au Et on doit suivre une voie en consé -
Hat:i.y sans restrictions ni réserves. De quence. 
même que la restitution du Hatay ne La politique actuelle de l'Allemagne 
porte aucune ateinte au principe du repose sur une fausse base. L' Allema­
mandat, elle n'est nullement contraite gne peut vivre fort heureuse dans ses 
à la dignité et à l'amour-propre de la conditions géographiques, suivant les 
France. Celle-ci ne nous a pas cédé une conditions de développement historique 
partie de son territ.o;re. Ni elle ne pour- de son peuple, les progrès de son intel­
rait admettre une pareille chose, ni ligence. Mais une population qui est en­
nous-mêmes d'ailleurs nous ne sau- traînée dans un sens contraire à la na­
rions réclamer un territoire "itué hors ture ne peut être que malheureuse. 
de nos frontières telles que nous les a- J . . . Il Y a certains pays qui n 'hésitent 
vons définies. Le développement des é- pas à développer leurs transactions ac­
vénements au Hatay avait imrosé la tuelles avec l'Allemagne. Ils ont aussi 
nécessité de la restitution de ce terri - besoin des articles que J'AllemagnP 
toire à la Turquie. :i;,:t la France a fait pourrait leur vendre. Mais le volume de 
oeuvre d'l'<juité en remctl'lnt à son vé- leurs transactions ne s'élèvent p-u _ Car 
vitable propriétaire ce territoire qui leur construction économique ne leur en 
n'a rien de commun avec la Syrie. donne pas la possibilité. 

Quant au front de la paix. la Turquie Cette situation n'est pas normale. 
n'aurait pas hésité à y adhérer, qu'il y Nous sommes d'accord sur ce point a­
eût ou non le Hatay. Pourquoi Jes vec Goebbels. Seulement ce sont les 
Turcs ont-ils fait cause commune 'lvec Allemands eux-mêmes qui ont créé cet 
l'Allemagne au cours de la grande guer- état de choses. Pourquoi cherchent­
re ? Parce que de l'autre côté il y a- ils des coupables ailleurs ? 

A la m é moire de Costanzo Ciano 

--<>--
Asuncion, 4 - Dans le sanctuaire i­

talien eut lieu une messe de requiem 
pour la mémoire du Comte Ciano en 
présence du ministre italiens, des 
membres du gouvernement, du cor('s 
diplomatique et de la collectivité ita­
lienne. Pendant la messe de requiem le 
drapeau ihlien fut hissé sur l'église. 

M. MASSICLI A PARIS 

-o-
P a ris, 3 (A.A.) - M. Georges Bon­

net r çut ce matin M. Massigli, ambas­
sadeur de France à Ankara. 

-o---
LA RECOLTE EN ITALIE 

-0--

pias res ega ement le kg. de glace ? L'entrée en activité des directions de l'armée aéritnne a posé l'inconnu<: d< C' .. ssité's rfpanJut s à travtrs toutl ~ t-s 111t c.; 
Les autobus municip aux générnles des voies m:i.rit'mes €t de• l'attaque aérirnne a coups de bombts ou d ·t globe et à J'avantage cfrs pui.>sanc" 

On annonce qu'après l'entrée en ser- rt d !'Et d'autres engins. dont l<s problèmes mi11·1air<' tt mar1".;m .. s po s e at, tombant un samedi, " ' 
vice des nouveaux autobus municipaux f't d 

1 
L'orientation la plus récent~ des cons ~ont concfntrés dans d< ~ bass~ns relative 

e e e a mer, ces deux adm1'n1'stra - tru·t ons a do 't' d'r g' 1 façon 1· · ta d b'll l.: ' ne e e 1 1 ee 1.. t · on ment restr( "nts. Il .. st, en 'ffet, évid('nt 
on ins urera es ' ets combinés va . tions n'ont commence' effect1'vement a· d t 1 • 1 ·1· d amnen a e a augn1enter a capaci e ..: que toute néc ... .:.si'l de d1strAire. ""!··u~me t!L 

Jables à la fois pour les autobus et les fonctionner qu'à partir d'hi€r. Une réu- rfsistance des cuirassés. . . ,ul unité, enlèv• une propo. tôon consi.1.' 
tramways qui seront exploités d'ail - nion a été tenue à la direction générale Celle-ci peut t!tre mag'1lfiqut.:1nent d, ~ rabl e du potcnti..1 maritim d'un .. nnt '>il . 

l~u~s, ~e? uns ~t les, a_ut.res pa.r la Mu- des Voies Maritimes sous la présidence velop~e en recourant . surtout aux mo ' l t plu~ les nécessités sont nomhreusrs. plt.t; 
nic1pal t A · J d li yens moderne~ Il suffit de rapp .. ltr l ... s l' ,siblr est l'affaiblis•ement de l<;t for 

. i e. pres arrivee e nouve es du directeur général. M. Ibrah1·m Ke - • . , b t (xce11eo.ts resultats qui avaitnt tte u ~ c:~ princ'.pale. 
vot ures commandées en Europe, la mal Bal. Y pr;rent part le d' t nus déi'à durent la grande guerre en 

. 1 t' ·1 ' s irec eurs L b l' d I' t'I' t• 
c1rcu a ion en v1 Je des ~utob~s actuel- généraux adjoints. MM. Ho~nut et Yu- certains cas déterminés. li est des cui - e pro eme e u 1 1sa 1011 

leme~~te~ service sera interdite. Le~rg, suf Ziya Kalafatoglu, le directeur des ras~~~s allc~ands ou anglets qui ont sup· I Comment utiliserons·nous c ... s navires I 
propne aires ne seront pas en peme1 services de l'exploitation M N h. porte parfaitement les. effets d , . plus der La substantt de nos conceptions en m• ­
pour trouver quelque ville de J'Anato- les directeurs des serv·ce's t · h usu 1

' 3° coups. de gros caltbre. P~rttcuhère, - t1èrt d'opérations est contenu dan; la 
lie ou de la Thrace où l'on sera heu - du content1'eux ot d 'd. • ec niques. ment s1gmf1catif est le, cas d un modts .e p,lfasc lapidaire suivante prunoucc'c par k 

. 1 ç es 1verses autres ~rgo, muni toutefois d ':1nt stru.cture, s.pcc~ 1 Oucc dans so:i discours historique. a1.1 Sé-
reux de les recevoir. sections. ciale dans lts o-.'.lvrc~ v1vts, qui a resist. nat du. 30 mars 1938 : 

Il est assez piqua_ nt de rappeler à ce
1 

On annonce que le nombre exact des aux attaques de plusieurs submersible. et 1 qui a réussi à ~encaisser> l'explosion de O c A ceux qui, di:.:;ercant de ~trat,;. 
pr~po_s que es meilleurs des. autobus employés de l'ex-Denizbank, qui restent torpilles avant de couler. J i1e navale, avancent /'/1vpothè."' que 
qm circulent actuellement a Istan bu! en disponibilité, s'élève à 121 d t . • dans Je. gunres future. éAalemenr, les 

· t d'I · • · · ' on une L p o t t o m r e no~s, vtenne~ • zmir ou une Mumct- partie se compose de garçons de bu _ a r ec ion s US- a In J navrres, de bat.aille de.moureront à /'a-
pahte plus severe que la notre ou plus. reau. Il est hors dt doute que les upplicat1on' bn er une.J/ee, dans les ports, 00~ 
entreprenante les avait i'ugés indigne-.·' 1 ' · de la techniqut: 1nodcrnt obtiendront ine durant la grnnde . Auerre, 1e re-

., , ancien directeur de l'Akay, M. Ce- d J'lt J J • · de continuer à servir... · . • • . • pratiqut1nent d~s rt:sultats bitn m.~illeurs., pon :s que, pour are c:e a 
11 

arrivt:- -
, .... mil a ete mis .a l~ rct:~ite. Dans lt nouveau cu1rassê la conc(ptio·i ra pa~.; ~e n·t':,t ~a~ du prix. du nav1 · 

L~s ;::iur~ .d es ~epots d~ c harbon , Les employes hcencies ont décidé de archit, ctura:e et st. .JcturalL ! mdanit·nt"- re qu ri s a1l1I mms de lu tr~mp» de• 
.. a : Iun1c1pal~te a impose au~ pr~ -1 s adresser aux départements supériCUr':.i le est consti~ués par un syst~n ... e défen'itt /lomrnè~ et de::i ordre.., qu il:-. rttc:P-

pncta1res des immeubles l'obhgat1on afin de faire valoir leurs droits. j sous-marin hitn conçu t-t p.ir un ~tno;1hlt \·ront. > 
----:;;;::------------::-:----------·-- - -_::.:.=::_ __ faccro1s::;ln1ent de la prot<cl~on hortt"onta 1 Nous r:tvo.1s construit d .. :, nav.;ts capa 

L •• ( ( Jl t Ad • 1 1 le. blts dl po1 Lt:r ltur form:dablc.: µu1ssarH:• 
f • l ~- J (\ ;l 1 1 X f p 1 l 1 La proti.:ction sous·1narine sr dévt'lopp~ t:n un point qut lconqut de la 1n. r. 111alg.rt: 

dans la parti.t ("omprise ~ ntrt la C<lqn les nrn1ts multipliée.i et 1>u1ssantt.s qu1 

( d 
• prCJprt11llnt dite t't unl espt·ct de.: s ... conde sont pretts à atltnti::r d. Jeua txtsttnœ Ji a(_. (\ s 1 \ • () i·s... CO(]UC int<:rne qui <."Ontit::11t }c.:S \Jrgan ..:S h .. :t, .. St RbSOlll111t:nt évidlnt qut nous entt n-

plUS important .. ~ du navirt'. Dt.:s chambrtsldon;; en user à fond, pour la rfa:1::at1011 dt 
intt-r't"urt.s, 1nénagées e ltre les dtux ço - nos buts. 

Sa soeur! vertébrale. ce qui lu donnr un vaf~U< « 1r 
Hüseyin, du village de G.Ovc, communt dt bossu 

de Boyabad, est intransigea".lt <:n ct qui Un n1alhrureux, dih~s · vou'l. 
a t:ait à l'honneur de la fa1nille. Pas tant que c la. Hakk! s'tst 1narié: il 

~,1 a une soeur, Emine, qui est veuve et 8 eu .d.-ux cnfa'."lts, parra:temtnt s3'.ns f 1. 

qui .habite chez lui depuis la mort Je son parfait n1tn.t. constitués e~ il .iouit d'un 
man è. bonheur pa1s1ble sous ~on toit _ in 1 ' 

E 
. ,, . ; · a gre 

min .. avait obtenu une promesst dt q'Jt:'" aine dr se3 fils so't dfjà be·aucou;> 
mari3ge d'un paysan de ]a localité et. sens plus grand que lui, à 5 ans. • 
plus de formalités. elle avait été rejoin<lrti ~ai~ ce n'est _évidemment pas la tail1 1.. 
celui qu'elle considérait déjà comme son qut fait le bo lheur. Et Je s.is dc·s géants 
mari. QUt sont désC"spérés .. . 

Or, HU.eyin fut 'ndigné qu'on n'. ut U ne fête qui 
pas jugé opportun de le consulter. Et il 
le fut enco;e davantage de ce que l'im - fi n it mal 
prudmte Emine n'eut pas eu soin de rt!- 11 Y avait fêt~"' chez le marchand de lt~-

ques sont f'n n1tsure de p .... r111ettr suff; · 1 1 d d · 
sa1n1nent cl'txpansion aux gaz de l'cxplo- Par l po1 s E' lt:ur n1as.:.f. nos cuir lS 

sien sous-marin<: et de contc:nir le-> è &U"X 1 sés pt::uvt.nt s assurt:r la do1n1nation c1ts 
qu'tllc p:ojettl, tandi.i que de ;;olides (''oi mers qui nous intérc.:> t.nt li" ~lus, tl \,. ... 
sons s'opposent à ln propagat1on dts (ffe-ts <lurant la. pe~· oc_1 ~le tc.:mp~ ou_ nous au· 
destructifs et limitent la port{< de~ dom ron.:. btsoin d Y JO.~.ur dt la hb rte d_< t_TIOU­
mages causfs par 1'txp1osion. La prot .. = 1 wmcnt. Ll'~r, prtstnc .... s~hra ~ elo1gnt r 
tio'.1 sou;.mar·ne est conlp!(tée pi.tr rie mi les forces lcgerc.:s tnnt-n11es. contre 1 

nuticux dispositifs dt stabilisatlon autc · foref'S de plus grande taille, .. Jlc;, St ront n 
mat1quf's ou command(s •·n vut· d'annu- rncsurl dt combattre à égalift de no1nhr . 
Ier la tendancr du navir: à donntr de 1:-l affrontant uinsi cette grande hatoi~lc n J 

bande sur l'un des bords à !:J suite cic va le après lnquell ... aspire lt çot 1.1r d,: tout 
marin afin de mt:surer SlS proprts foret.-. 
à celles dt l'adversairt:. 

l'envahissem ... nt par lc3 eac.1x ùe ccrtf11:·.c; 
compartin1c ,ts t't t:n général, tout<: va~ 

riation d .. !'assiette longitudiI•alt. 

,. .. ei' la protection horizontale 

Nous nt 
tualité QUI 

contrt nos 

nous d··.;sirnulons pas l'(vc n 
l'adv~rsa1rc puisse di~'])O<;;tf 

cuiras..;és d'un total dt ;iavir s gulari~er au préalable un situation qui, gun1es en gros Suphi. dt: Siîrd et :>t"s frfo 
du point de vue soc'al, était pluto't """·· res demeurant à Zeyrek, Ibadtthanc· Sv · supérie-ur 1:n non1brt:; ctci· pourra surve ' '· k k è La protection horizontale, inùi. pt-n~1-1 
brt;.1se. Ce sont là autant de conidérati'on a. · pr.:; de l'antique Klisecami. Tous Jrs nir en ctrtaines circon3tances spêcialt·s tl~-. ble pour faire fnce à l'explosion de~ bom· 
parfaitement justifiées. voisins s'éta;c_·nt r~unis chez t~. Sonacz be .. tern1inécs. Dans c. cas ctptndant, la .ù-d .., s lancets d'fn haut tt des projt·ctilt-. 

E1fin ,il se dit qut- c'était à lui le frère .one, On avait procédf lt jour mê1ne à la tuation g~ograph ique 1·outra un rôle C9 • · · qui prlst.:ntf'nt un angL~ de rhutt élt.·vé . .J 
qu'il appartenait dt: mettre orùre à tout cir, conc1.~ 1on du fils du 1naîtrf' de- cé~n~. ~ , f sentiel en notre fave,..1: Il s'agit d'un<: o;;i-C t 1 c:-te per tctionnéc en utili;;ant tn sa faveur 
cela, - ce qui pourrait e'tre aus-.,1· un pot· nt f'S a un ~vénMnent qu'il "t de m·1-." tu·t·on pr1·v1' 1 Po1'l< "li' ne 1>eu• P"S <'t1·· 
de vue d'fendable. de cél~brer à grand rf'i1fort de '•davul• ~'t toutt:s les économies ùe po:d5: qu'il a ét. "" 

1 
:. ~ · ..... · · ... ~ d A , poss~blt:· de réaliser par l'emploi de mé- sous_i..:.stimft; : la puissanc<: 3trat(gique cf 

Mais là où l'on ne sera plus d'accord A· <: tzuma :t. un ctrtain n101nent les da- une force tn mer t"St r présentél par le · é · taux plus résistants, pa& l'ext!nsion et la 
vec Hüseyin, c'est en ce qui a tra~t aux mes, qu1 taient aussi de la fête voulu • . . , 1 ~ binome c novirts-basc:s > qui. pour êtrt· 

é 
rent sortir sur la t b . · ,. générahsat1on de l cmp 01 de la soudurt .... . 

vait le tzarisme russe qui se préparait 
à couronner par un dernier coup t.ou; 
ceux qulil avait assénés à la Turquie. 
Si h Turquie a versé son sang aux cô­
tés de l'Allemagne, ce n'était pas qu'el­
le eut reçu de celle-ci aucune prime ni 
aucune récompense. La Turquie a mê­
me consenti à un sacrifice territorial 
pour décider la Bulgar'e à se ranger 
dans notre camp. Simplement, elle a­
vait combattu pour le salut du p:i.ys, ou 
plus exactement elle avait estimé que 
l'intérêt du salut du pay lui imposait 
de lutter aux côtés de l'Allemagne. Au­
jourd'hui nous estimons que Je danger 
vient pour nous de l'Allemagne et de 
l'Italie. C'est pourquoi nous avons con­
clu des conventions d'assurance mu -
tuelle avec les démocraties occidenta -
les pour l'éventualité d'une agression 
dan9 les Balkans et en Méditerranée. 
Si nous avons fait une erreur de juge­
ment il n'y a rien. en l'occurrence qui 
puisse inquiéter ou fâcher Rome et Ber­
lin. Car les accords que nous avons 
conclus et ceux que nous pourrons con­
clure sont et seront toujours purement 
défensifs. 

moyens qu'il a jug indiqués pour rc:m _ me:ubl"· pour edrrasse en boo1s de 1 ~~- lecuriqut.ct par la réduction ou l'éliJnina- vra:mlnt t·fficact, ... xigt' une position dt-s 
plîr la tâche qu'il s'était assignée. La con- .... pren re une uffée d air t . d t t • · 1 · · · d. ports militaires absolument particulière d d' · l - frais. On les , . t 1 , 1 ion c out n1a erie qui ne 03oit pas in 1!:.· 

re<:ues es iverses proVJnces, a pro. duite d'Emine était un objet de scanda- tait guère solt'dperc. vin que a terrasse n f.- pens. able dans les différentes parties du et qui pour l'Italie est, dans notre ba~-
Rome, 3. - Suivant les informations 

LES NOUVEAUX SYMPTOMES 
DE CRISE 

kt Asim Us récap1tult>, dans le V!i 
kit. tous /es épisodes de la question dP 
Dantzig d.ans sa dernière phra ~ , le~ 

rumeurs auxquelles elle a donné lieu, 
les ditte0urs Qui ont été prononcés, et 

conclut : 
En réalité il n'est personne, en An -

duction moyenne de blé s'annonce cet- le ? li faut supprimer Emine se dit-il - sin d'opérations, très heureuse. Notre po· S · 1 1 navire. 
te anne'e comme devant e'tre de 25 a' 26 ce qui est aller un P.,eu vite en lxsognc:. - ommes-nous s1 ourde.-i s'écriAi..:.'lt- 0 1. , siti·on centrale nous p\,.rmettra aussi, dan:t 

E 
. elles.. l n a app 1que en outre le système con· 

· ta t il l'a tuée d'un coup de revolver · à bd. · , 1 des circonstances déterminée;, de manocu-
qum ux par hectare. Le total de la ré- Bientôt -1 8 s1stant su 1v1ser .a protection ·• n P u-, , • . . . presque à bout portant. r l Y eut ou 9 personnes c;ur · 1 'd d. vrer par lignes intérieures contre des ad 
colte est evalue a un million et derru Le procureur M. Kadr1· Oz .•'est sa'1s1· de cet étroit et branlan ,,. . 5:1eurs ponts, en exp oitant le po1 s tS· "" . t espace. C etait plu3 ponible de la façon la plus rationnelle de v<:rsaires qui se "'rouv<:raient à d(s côtC:s 
de quintaux, soit 100.000 quintaux de J'affair< et a commencé par ordonner J'qr. ~ues ne pouvaient en supporter les vieil- telle sorte que l'on fait concourir à ' la opposés du bassin méditerranéen. E~ 
plus que lors de la campagne précé - restation immédiate du farouche H üseyin. es tr~verses venn.oulues. On entendit un protection égalcmt.nt 1a structure intern .. tout cas, notre- position géo~raphique :; 
dente. Le nain craquement soudam Et les imprudentes d 1 présente comme particulièrement favora 

se trouvèrent projetées au sol dans un e 
8 c~ue. · . ble pour l'int.._rvention rap;rle et l'emploi 

Mars~ a beaucoup de titres de gloir- .. nua d ·è t 1 . En .raison de la façon satisfaisante dont ' • ge e pou.01 " e une p uie de débris 11 f · d rationnel et étendu des forces lég~res d. 
elle a ses cLiltures, son histoire glorieus~. de 00. e e a ait ses preuves urant !a guerre, la 

VOYAG E DE NOCES A BR ION! Mais elle a aussi son nain, Hakki. qui est Il /sii t 1 les . cuirasse verticale est d,'meuré< plus ou surface et sous-marines 
-o-- l'une des curiosités de la vîlle et celui a u appe cr sapeurs-pomplers moins inchangée sauf qu'on l'a prolongée Donrenico Cavagnari 

Trieste, 3. - Le Duc et la Duchesse d'entre ses habitants qui jouit de la plus ~~: tente; u;;bsa~veta~~ hasardeu~. Cin l de quelques mètres de haut, tout le long' 
de Spolète sont arrivés ici dans le plus gra~dc popularité. moine: g~~vC:.u ~a ;:me es~~~:: q~iu: ~~ de la lig~e de flottaison. . . , . LE JOURNAL NAZI DE BUDAPEST 

t 
· t · Ils C est un bonhoinme court sur pattes deux ·ambes é et bl .. Dans 1 ensembl .... la cu1rasse d un nav.-s ne incognito. sont r epartis pour J cass es une essure a 13 . . --o--

, • . , ,.. . . portant une grosse tête sur un petit corps. ceinture est dans un état part:culièremPnt re. de ligne modc.rne repré~cnte. environ 13 
P?I~ d ou ils ont gagne 1 ile de Bnom De plus, comme il a du fu;r avec S\2s P•· 1 grave. Les blessés ont toutes été cond·Jites mille tonnes, soit approx1manvement 37 
ou ils passeront leur lune de miel dans. ren ts ,il y a quelque vingt ans, lors de à l'hôpital Haseki. pour cent du poids total .du .n~vtre. C. 
un cadre enchanteur . ! l'investissement de la ville ,il a fait une Une enqd!te est en cours en vue d'i< seul chiffre donne, une cistre tdee du dé-

chute de cheval et s'est démis la colonne tablir les responsabilités. veloppement que l on a donné à cette for-

Budapest, 3 A.A. - Après interdiction 
de 1 s jours pour atteinte aux 1nttrêts de 
Je politique extérieure d, l'Etat, le iour· 
nal nazi Pe~t1 U jsaA, a paru cc soir. 
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Mardi ~ Juillet 1939 

Dans un vélodrome ... On tourne, on tourne, 

on tourne ... "Lorsque 
les hommes 

l " voyagen ... 
---0--

Un grand bal masqué 
à Münich ! 

du charme, \Villv Forst tourne Pierre Mac Orlan 

Lorsque les hommes voyagent, ils ne: 
vont pas dans un vélodrome.. non ce 
n'est pas ainsi qu'il faut interpréter ce ti­
tre. Il ne s'agit pas non plus des coureurs 
cyclistes qul voyagent. non il s'agit sin1· 

Munich, - Nous apprtnons Jt· source 
très autorisée qut: dans le c(·lèbre thfâtr 
c Dt:utsches Théâtre:. un grand bal n1as -
qué vit:nt d'être organisf. nlalgré ln ~ai 
son avanc~t:-, 

A \'ienn , la ville ~ - plement d'un film que la Tobis tour~. r.: 
dans un vélodrome. N'alle~ pas croire qut Des centaines de danst·urs parmi lts -
l'on a bâti un vélodrome au studio, non .. . quels on reconnaît Hildt \Ve1 sner, Alht:rt 

Un film avec 
LEHAR 

P a r l C (1 C 
c'est dans un' vrai vélodrome que l'on 11 Matterstock. Edith Oss, Ruddi Godden , 
bâti des studios En effet. comme nous Fita Benkhoff et Karl s,·honbock m1 -
l'avons dEjà annoncée vu la belle saison, 11,; 1nent la vastt salle dorét t !.ts confettis 

T R 
il D I T 1· 0 N Deutschlandhalle, le plus grand vélodro- scintillrnt sous la lumièrt• de m1Jlt pro -..... ~ 1 me d'Europe, demeure sans emploi pour jccteurs. 11 y a même it s actualit{--s ">U 

- --- ' - les champions cyclistes et les boxeurs. La plus précisément Hans Zrr]ett qui fa1t 
FRANZ '' LA 

Vienne, ium (d. n . c. p.) - A Vienne, tes. Franz Lchar a créé Je genre olassi- D E l if 
1 

N u 1 1., '' Tobis, a besoin de studios pour mener à
1 

photographier la scèn afin de \'utilis 
au royaume de la valse et de l'amour,les que> de l'opérette. lf. terme son gigantesque programme de pro- pour un film qu1'l prt'pare et qui a pour 
studios ne chôment pas. Cette belle ca- Il a 75 ans: mais il est plein de vie: ùcs duction. Et depuis quelques jours Georg titre • Le Masque d'Or>. 
p1tale, la plus belle d'.Europe, jouit d'une cheveux blancs, en houppe à la Louis . Zoch tourne avec Lotte Werkmeister, E. Mais vu que l'éclairage n'était pas suf 
juste renommé ou point de vue cinéma- Philippe, des yeux vifs et pétillants, ln Walddw dans un décor représentant un fisant. Hans Zerlett a fait reconstituer c. 
tographique. Nous dirions même une trn peau fraîche, Je visage rasé, un sourire . Paris, juin (d. n . c. p.) on tournait •La Bandera> ,il était géné- bar, <Lorsque les hommes voyagent" bal dans un atelier de la Tobis dt Ber 
dition . -· franc et accueil!ant. Franz Lehar est fi- Un 1our c:iu~ le hasard me fit ei:trer ralissime de l'année. J'obtins tout ce que,. dans ce vélodrome transformé en studio. lin. 

«Le Congrès s'amuse Symphonie i dèle à son accent viennois. Mais doit-on 1 dans un c.Uniprix> .de, Montmartre, J's nous désirions. 
nachevée:., «Mascarade et d'innombra dire accent viennois ? Le viennois jl'~c:.t perçus un couple qui, s ary>:ochant d':1 bar > Mais 1e n'ai fait que regarder Ouvi-
bles films musicaux. . ont rendu à la- pas un dialecte, c'est une iangue mu3icale ~ommanda une so~pe à .

1 ~igno~.La 1eune vier qui est d'ailleurs un homme remar 
mais cfl~hres les cinfa~tes viennois,.,qua'lt harmonieuse pleine de charme c'Pst emme en mangea 

8 
moiti • puis elle ten- . . . . b . , cl ' dit le bol à son compagnon. Une soupe ~ Q~able.; Je ne me su1s 1ama·JS· cru o hgc ~ 

aux artü;tes, lts 3 4 des vedrttes euro - 1 1 f d P l pi'rnnes <ont d'ori1:(ne viennoise ou hien THEATRE ET CINEMA l'oignon pour deux 1 Et ce fut tout leur u1. aire part, .e mon op1mon: as P Ils repas ... Bien sQr, je sai.3 ce que que 18 QU à Camé, d ailleurs, lui aussi un met -. 

ont fait lturs débuts à v1·enne· Cet accent savoureu F L 1 t' t è d d 1 t Q x, ranz e iar. a nlisêre; je l'ai côtoyée; il m'est arrivé à eur en se ne e gran ta .:'n ' pour • UHt 

Au1ourd'hui dans les .itudios de SchOn- conservé dans sa musique. A Vienne c;es moi-même aussi de m'acheter pour 2 soi:s des Brumes>. 
brünn. et à Slvering, ont tourne active- 0

1
pé
1 

rettes sonht deux fois plus b~lle.;. car de frites et que ce soit le :;eul repas de la Vous n.:' craignez qu'o, change ~'his-
" .. ~. - journ~e. mais je n'ai jamais éprouvé une taire ? ment Irè~e d• Meyendorff est la ved•t e es sont re aussées par un cadre 1ne•-

tt: de «Lin d'Irlande>, Maria Andergast veilleux. impression pareille à ce:le de ce jo·Jr où 
aux côtés <le Wolf-Albach Retty tournf' - Ma musique n'est pas tout, me dit è F L h mes pas me men rent dans ce bar. J'ai 
..:v'ulsts l1nmo:tellts')) et Magda Schnei- .ranz

1 
e. ar, pour moi ce qui importe · ressenti quelque chose comme un point 

d r t'st plus rav:·ssante que jama:s à.1~· c estJ a valeur dramatique de mes opéret- au poumon. C'était aussi brusque, aus-.;1 
«Trois joyeux garçons • tes. e ne veux pas composer uniquement . . d 1 . inattendu: on met la main. on rrotte lin 

Mais la Tobis prépare 'lUssi un fit1n e a mustque. Je veux exp:imer quelq.i. peu, dans l'espoir que cela péssera, et 
plus que sensationnel: un film dirigé pa- chose ... la scuffrance, la solitude, l'amour parfojs cela ne passe pas .. 
W11ly For~t. te sympathique acteur qui ou. la doul~ur. 11 faut q~e n;ia .musique ex L'image de cette femme, qui. on le 
nous a si charmé dans tant de films. mRis: prime la Vtf" · .que celui qui 1 écoute co11"'- sentait bien à sa robe, à sa coiffure, à 'ie.:; 
qui nous est surtout connu par ses réa1i- I prenne .... et adapte la mélodie èo son propre mains, avait connu des jours meiHeurs,1ne 

t
. . é . E eff état dame. E sa ions c1n matog:-aph1que'i. n et , . ., . , hanta souvent... t voilè ... comme est nt". 

« Sy1nphonie inachevée >, c. MazurkA•. \ C est pourq.uoi J ai .renonc .... à co~lpOstr c.La Tradition de minuit ... > 
• Ma•ca d B 

1 
. f . d ·w·u des opéras L opéra n es: plus la vie. > * 

. ra C>, e ami • on_t Att e~ t y - Et le cinéma, Maître ? 
Forst. un des mcilleu;s cinéaste> euro - L . é , C' t J • trè l . d J'écoute parler Pierre Mac-Orlan, do~t 

Mais pas du tout. Et puis. l'histoire 
ne compte pa.;. Qu'y a-t-11 gu JUSte dans 
le film «Quai des Brun1.:s> ? Un rait di~ 
vers. Carné a pris une dt:s trois histoir s 
que je raconte dans mon livre, l'a tran::>· 
posée, y a changé certains détails ... Cc 
qui compte, c'est l'atmosphère. ~t c'est 
ce qu'y cherche, je croiJ, le 1nc-ttf·ur en 
scène Aussi vous a\oez dû vou.; ap. rcr ... 
voir plus d'une fois qu'av~c une bonne 
histoire on fait un niauvais film, et qu'a~ 
vec une histoire banalt on ptut réu · ~,1 
un film excellent. 

pfc.-ns. e cin ma · es oin. s 010 1 je suis allée troubler la quiétude._. N'e3t 
l'opérette. Certe.i, j'aime le cilléma, car :. 

rf 
. d . è f ce pas notre mEtier ? Et je songe qu'il > Ce qul co1npte énonnémcnt, 

Mais la Tobis a adjoint au sympathi­
que Viennois, un autre Viennois, t>ncore 
plus cé-lèbrt, encore plus sympathique 

FRANZ LEHAR, l'immortel auteur de 
la c. Vt·uve Joyeuseio. 

nous donne P3 u1s es sensations tr s or- doit être si bien dans cette vi~la enso · 
1 

tes. Mais il 1;.:;t tellement différent J~ l'o- av1s, ce sont les 1nt~rpretts. Voyez-vous , I 
teillée de Saint-Cyr-sur-Morin ... A moins Annabelle a été merveilleuse uans c L'l 

pérette QUf' je ne saurais me déd~er à un de c-:nt krns, et pourtant si loin de Parts B film. Pour moi, le cinéma, nr peut m'at- andera• et exacteme1t telle qu est une 
et de l'agitafon fiévreuse de la capitale 1 prostitué~ 1naroca1ne. Comme elle nt cro1-

tirer que <'il est le réflet firlèle de l'opé- - A Par·1s ? Oh'· J"Y va1's le mo1'ns po•. - · h f •• sait pas eut les jambes en umant ci -
m'a rette. si.ble. Mon rêve serait de n'y aller qu'une garette sur clgarette, on ne l'a pas trouvée C'tst Fra,,z Lehar lui-même qui 

- Du théâtre photogrnphil' ? fois par an. «vraie>. Ce qui est faux: ie le sa1', mo1 I 
LE ROI DE L'OPERETTE - Mais non, par exemple cLa Veuve - Vous n'avez pas assisté eux prises dr qui ai vu vivre ces femmes auxquelles ks 

1
,
1 

, J oyeuse> n'était pas du théâtre. mais du vues de cLa ·Tradition de minuit> ? gens du pays parlent avec déférence.Ma'' 

<·onf1rmé la nouvelle. 

ni a_ reçu ùans ~e bureau de sa m~ · - très bo · é M · 'ét 't f'l · ,on d'éd t 
0 

C F n c1n ma. ais c a1 un l m QU· - Si. J'y suis allé une foi.s rendre vi- oui, aussi étrange que cela para1s3e. l:!..t 
. 1 1 n. ar ranz Lehar possède respectait mon oeuvre, son esprit et sa site à Richebé et à ses interprètes. Mai• Jean Gabin, Michèle Morgan, J:lrasseur 

un~ maison d'~dition, •Les trois masques • f qu: répand dans le monde ses merveilleu- orme. . . . je ne song~ nullement à passer mon temps Ce sont eux qui ont fait en majeure par-
•es opérettes depu. is ta cVeuve Joyeuse" 1 - _Votr; f1lml a~ec Willy Forst su1vr''1sur Je plateau pour donner mon opinion. tie Je succès de • Quai des Brwnes>. Eux 
au «Pays de. sounre• en passant par . E· a me;e ormu e é . . Une seule personne au volant. Ne croyez- et cet étonnant Michel Simon, un des plus 
va :t , Pagan1n1 >, tFrasquita •. cLe comtt . - u1, c~ sera un se,. nana vrai, pa'i - vous pas ? Et cette personne. dans le: grands acteurs qui soient au monde· 
": Luxtmbourg • •Juditta> etc. etc. D'a" - s1onnant qui aura un developpeme.nt har- film, c'est Je metteur en scène. Ah ! si l~urs des affiches en toutes langues de momeux. Car .seul alors i.e pourra,'s. c~m· j'étais plus jeune, j'aurais peut·être porté > Dans •La Tradition de minuit>, 1e 

SONJA HENIE est la plus avare star de Hollywood, Mai> elle '°1mt men·e:/-

leu'-iement Et Ct.ti compen.,,e cela 

tous pays li'- poser ma mus1q.ue. Car, Je vous l a1 dit ' moi-même mes romans è l'écran. j'ai aus suis d'ores et déjà tranquille quant à J'in-
' co ~ aux murs, annonces~t ma musique doit s'appuyer sur un "et- . · . ' - é · · · partout r"" titres . et oui, Franz Lehar' sur un bon sujet su.1 · 

1 
st mon. mot à dire au cméma; mais n'est terpr tation puisque Jes deux pnnctpaux 

est le compositeur vivant qui a battu tous - Et quel sera votre sui"et ? ,ce pas ~1 est trop tard peur commencer u- rôles iont jou~s par Viviane Romance et u Il grand fllffi d'exté1··1· 0UTS 
1 d 

ne carnère 1 Georges Flamant, si remarquables l'tu1 ____ _,,,,_ _ _::::...:.:...=.::.:..=::.......:::;_:...:=.:...:...::..:=.:=:.::.::: 
e> rf'Cor s ses opérettes ont presqut' Le Maître sourit, fait un petit geste 1 • • • - · toutec; dépassé le cep de 

20
_

000 

r"'"résen- et dit .

1 

Je voudrais b1e~ c~trechr Pierre Mac- et l'autre dans le film de Carco. Vous sou-
.. ., 0 la · 11 e t au eu e que la plupart venez-vous du cri de Viviane Romance 

tations. ont été jouées dans 52 pays, t>t au- - Vienne et l'amour._. d r n 
5 

SSl 
1 

è n M . 'là . ·ourd'hu' 11 d t . N t: nos mett.urs en se ne. ais vo1 , 1e lorsqu'on la ramène en prison ? Cela vous LA LOI DU NORD 
J 1 encore e es emeuren vvan - _ E . GUN suis un peu intimid~e ... prend aux entrailles: quand on sait crit:r 
~ ~ ~ comme ça, quand on sait être si vraie,on :lil9tiff:-c 

• 
- Il me semble pourta!lt que vous a- doit être bien dans n'importe quel rôle. _ 

vez suivi les prises de vues de «La B an- Et Flamant n'est-il par parfait dans c. Pr1-
dera• ? son de femmes» ? Aucune exagération 

1 

- Te suis en effet parti avec Duvivier dans la faron d'interpréter ce personnA -
<:t sa troupe, mais cela parce que j'avs1s ge de souteneur: le naturel, la vérité mê­

' , promis d'obtenir les autorisations néces- me. J 'ai conflance que, lorsqu'on me mon-
saYres pour tourner les scènes à ~a légion trera d':ci quelques semaines «La Tradi­
~trangère espagnole. J'avais connu Franc~ tion de minuitio complètement tenniné , 
lorsqu'i.1 ~te:t à la légion, à l'époque oùl je n'aurai pas de mauvaise surprise. 

Jeltll Gabi'lt foolballeu1· ! 
Les sportifs de Reims ont assisté, l'au- de d.;. co!li·ce à. pied... Et Perez, acteur 

tre dimanch.:, à un spectacle peu con1 - de t.~éâ.rc et de cinéma, que l'on pFut 
mun! Une équ:pe locale de foot-ball re- voir dans <Quai des Brumes>, •La Bête 
ceveit un club pa:-lsien dont on ne lit pas humaine>, c.La Tradition de Minuit),etc. 
les performances ten coupe,., mais qui On a fait une magnifioue recette, aux 
n'en possède pas moins un t"onze> plein a;uichets du stade ! C'est que c'était un 
de fougue et d'ardeur... spectacle rare que de voir sur un terrain 

Son nom ? cLes Tordus> de football le héros de tant d~ films ts 
11 est fonné de quelques amis qui ai- per dans un gallon rond ! Et de voir le 

ment le sport pour le sport, qui s'entr1:1î- champion :les poings ne se servir que de 
nent quand ils p~uvent et qui s'efforcent ses jambes 
de fini:- les g minutes de 1eu aussi frRi~ - J'ai b1en l'intention de me remettre 
que les professionnels. sérieusement eu football, nous disait a-

Dans les rangs des c.Tordus» qni près la rencontre j ean Gabin. Et vous 
jouaient l'aûtre jour à R eims, on pou - verrez. l'année prochaine, quelle saison _1e 
vait reconnaître Jean Gabin qui opérait à vais faire !. .. 
l'aile gauche ... Et Marcel Thil qui av• t Ne désespérons pas de voir les cTordu.s 
abandonné les gants de boxe pour chq,s. jouer bientôt .iUr un terrain parisit:n. Ce 
ser 'es souliers de football. .. Et Sera Mar- jour-là, les journaux d'actualités cinéma 
tin qui fut l'un des «: recordmen> du mon~I tographiques se dérangeront avec joie. 

Unt: premièr~ st:r1e <l'c-xtérifur:» dt « hi' un grand docu111t·ntalr puis un ser nt 
Loi du N~:d '• le nouvlau fi~m ue Jacqn.) dt:· la pohct· montée (Charh:3 \ Htr:l) le 
Feyder, vient d'êtrt· ache-vée à Villard dt, représtntant dt" la loi dans ~t ,l tu<les 
L_ans. en Daui:>hiné. P~nd11ant quin~t: jour~· g_lacée-s, qui .d~couvrire peu li peu la vé 
v.vaït du ma~1n .au soir .t.1ans la nt1ge, Fry rttablt' 1<ltnt1té de St's co1npag· >:i•. 
der et ses pr1nc1paux 1nttrpr~tt"S ont pu Qu'on 1magine Jna1ntrnant !e ir:lm Je 
mett:e au point t:t enregistrtr qut:lquei - ces quatre personnages ptrd11s tian~ • dC: 
uns des épi30des pathétiquts dont !o;e con1- St-rt blunc tt t.xposl'_;; à toult > ln: n~ eurs 
pose le randonnée dans lt grand désert de la !>Olitude; u1i_ femrre- settle ... n , rP · 
blanc du Canada. partie t:sse-ntiellt du smcr dt trois hommt:s qui ~1· ô un ne 
fihn. Michèle Morgan. PietT " Richar .. i - peuvent pas s"t:"ITlpfche-r dt~ ton•' e-r t:t -

Willm. Cha•les Vanel et Jacques Tt.:ran~ moureux d'elle: et ces tro1s hl rr.nies ~·A 
:ie - en compagne des autres vedet~ts mérîcai'l, que jacqut:·line ve 1t sadver e;-t 
de «la Loi du Nord•: les 60 chiens C!'Qlli· que lt sf"rgent Dal dtvra. tôt uu tnr·l qr­
maux de Paul-Emile Victor - ont fcirt rêter. mais qui ne p ut pas ~·emp" .... hcr 
bien <;.Upporté ce premier contact aV'r'C le"i de se prendre d'R-mitié pour ~un adv cr • 
camera""~ dans la neige, sous le regard ap- saire. et de le sauve;- un jo11r J t"' dange : 
probatif de Maurice Constantin-W.:iyer . le Canadien. puritain qu n conn.iit 1 .. g.1.e 
l'auteur de cTelle qu'elle était de son vi- lt respect du de·voir, 111EHS qui. i} son tour, 
vant~. le roman dont Jacques Ftyder et r"connaît le bea:.ité <lu caractl ·t: d t l'ht>m 
Alexandre Arnoux ont tiré 1~ scénario du me qu'il dtvrait arrêtt r et qui, d•eutre 
film. part. aimt la j .. unt- femme , nftn l .. ou1s, 

Un printemps peu p.-koce- (t·t q:...11 d'ail- le Fta1"1çais. Je cnmpagnon il C. • .1 '-1 e 
leurs n'a pas persisté) ayant fait son ap· line donne son amour, ma's ~ Q\;.' ellt 1 -

parition et commencé à troubler, par ses voue e-n m~ine tt·mps qu'tl'e n·nbandcn 
chaleurs intempestiv.es. le btlle on.ion nera jamd~S l'Amfrica1n qu·,•t s'est JU 
nance des larges espaces blancs, •la Loi ré df· sauver. 
du Nord't a quitté le Sud et t"St partie Ctla St" tennine tragiqu 1ntnt: l::i H ùOt 

pour de bon vers des contréc:s septen ftmme, accablée par la discorùt 4U e"c 
trionalts. Depuis quelques jours, J 3 cqu._-; st:nt monttr auto:.ir d't-11t et par 1ts r. 
Feyder et sa troupe se sont transl~rés r·n gueu;-s dt "'on ody~~ée, 1nourra pt:u à peu 
Suède. à Are. où les ,,eiges sont mo:ns j 11 _ d'épuis ·me-nt. Les troi~ hom1nf:S restt'ront 
constantes que celles d~ la Savoie, tt où seuls et désor1nai3 dépourvus dt' toutt 
la prochaine apparition du :;ole'.1 de r.:•!- raiso;'l de lutter tt de vivre .. 

LE FESTIVAL CINEMATOGRA- nuit va leur permettre, du moins en prin-
PHIQUE DE CAPRI cipe de tomner jusqu'à 24 h . par joui l:outrastes ... 

TON HUMAIN ET VERIDIQUE 

Capri, 3 - On projette, en ce moment, Mais quc-1 est le sujet de « la Loi du 

MIRNA LOY, I'excel/ente et délicieuse partenaire de WILLIAM POWELL, e•t 

aotue//emenr en Europe où elle prend un repos bien gagné. 

---0-

Studio au vélodrome 
Vélodron1e au studio 

à Capri trois films intéressants dans leur N or;,i > ? 
version originale. Les projections qui du-, 
reront du 3 juin au 15 septembre, aur.>nt UN SUJET PATHETIQUE 
lieu dans le parc superbe et pittoresque C'est une hi'sto;• · E 

Q 
· · C · · · ti · , ._.e QUl commt"nce aux · 

du u1s1sana .. ette initia ve qui s en<:a- tats-Unis: un homme d'affaires multimil-

On dtvine lt' caractère pathf-tiquc clt 
ce réc~t mâle tt âpre l'air pur d<'s ne1gr-s 
y circule et donne à ces quatre personn1-1-
ges une noblesse qu'on regrette de ne po~ 
trouver p1us fréquemm<:nt Jans lt.-s films 

Comme c'est Jacques Fcyoer 
qui met ce récit en scènt". on se doute bie;i 
qu'on n'y trouvera rien dt conventionn 1 
et que le ton de et: filn1 sera ebsolun1eot 
humain et véridiqut: Balzac, Hil1x·rt tct 

Tseh· chc)\va ! Olga 

Non, c • <= n est pas une erreur du typo -
~ra_pht:~ ni un distraction du journaliste 
(~1gut> par les fortes chaleurs. Balzac 1 

: onor~ de) est un grand écrivain fren -
ça.c;, qui a Ecrit la cComédie humaine:to et 
dans _cc:tt(" comédie humaine cLa peau de 
chagrin > Hi!pert (Heinz) est le plus 
Rrnnd metteur en scène théâtral co . que nous 
tt nna~ssons par les festivals de Sa~zbourg 

Qui pour ses débuts cinématographi 
QUes chez la Tobis, a voulu adapter C'C 

:oman, et Olga Tschechova est la ravis­
ente vedette de ce film qui aura pour ti­

trt • Le désir qui tue>. 

On a donné à Berlin, 
le premier tour de n1ani­

velle de Jeux nouv.·aux 
films 

Le producteur Dr. 
Berlin pour la Tobis, • 
dies "Vers Isabelle>. et 
autour du mondet. 

J on en produit Il 
nouvelles corné -
•Nous dansons 

On a donné le premi.cr tour de mani -
velle de ces deux films, dans les environs 
de Berlin-J ohannistahl, et apr~ les pri -
ses-de-vues en extérieurs, ces deux films 
seront toumk aux ateliers de Berlin Grü ­
newald, 

A Berlin, on vient de tenniner un film 
que le jeune cinéaste Frits Kirchoff met 
en scène pour la Tobis. Ce film compor­
te des sc~nes sportives et un épisode a 
musant se déroulant dans un studio ci 
nématographique. 

Ainsi l'on dut construire sur un pla 
teau des studios Tobis, un véritable vé 
lodrome, car le jeune premier du film qui 
est coureur cycliste doit participer aux 
six jours Mais sa petite amie est une ve· 
dette, et le coureur après se victoire doit 
lui rendre visite aux studios. 

Il fallait donc construire un décor re -
présentant un studio. Et savez-vous où on 
l'a construit ce décor ? 

Dans un vélodrome ... en effet la Tobis 
a fait tourner cette scène, au vélodrome 

de Berlin. 

df re d~rlS Je brilllantdprog1•·1ramme. des mam- lionnaire ( Pierre Richard-Willm ) a tué 
~tations 'estiva es e le magique,~ con;;- l'amant de sa femme {Arlette Marchal ), 

tituera, 
1

cette année. égeleme~t, un evéne: et, malgré le pression de l'opinion pubh­
ment dune cxcep~onnelle , importance d que, les tribunaux n'ont pas pu le con -
autant plus appréc1~ que 1 affluence des damner à la peine rapitale, car on l'a re­
tour1stes étrangers s annonce encore plus c · bl Enfcrm~ dans une , 

1
, . é onnu 1rresponsa e. 

forte qu on ne avait pr vu. maison de fous ,il parvient à s'évader, grâ-
ce à la compli.citlé de l'institutrice fran­

LA CELEBRATION DU CENTENAIRE çaise de ses enfants (Mich~le Morgan) tt 
DE PAGANINI A GENES à passer avec elle au Candda. li s'agit 

Gênes, 3 - C'est l'année prochaine que 
sera célébré solennellement, à Gênes, le 
premier centenaire de la mort du grand 
violoniste Paganini. Panni les diverses ma· 
nifestations qui seront organisées à cette 
occasion, la première place revient à un 
concours de yiolon doté de 100.000 lifes 
de prix, lequel se déroulera dans cette v il­
le au mois de mai 1940. 

' 

maintenant d'éviter les pour!::uites de a 
police canadienne, avertie par les autori­
té américaines, tt d'atteindre le gran:1 
Nord 

Deux personnages importants vont ~c 
trouver mêlés à cette fuite: l.'n trappeur 
français (Jacques Teranne), rencontie par 
hasard, et à qui les deux fuyards se pré· 
senteront comme des cinéastes pr~µnront 

Or, Michèlt Morgan y joue. pour la 
première fois, sous la dirt-ction dt jacqu~ 
Feyder, et trouve, pour la prf"m1ère fois, 
un rôle qui la mt:t to:.it à fait en vffi.ette; 
Pierre Richard-W111m, qu1 n 'a 1a1nAis été 
aussi bon dans le "t. lt Grand Jeu , re 
1e metteur en ~cène dt son ni illeur filn1 
Charles Vanel. qui a souvent tourné sou:s 
la direction de Jacques Feyder. int<rprè­
tt' un rôle qui lui convitnt admirablement 
et Jacques Terann ... nouveau vt-nu au :i· 
nérna, s'annonce. paraît·il, comme l'une 
des révélations de 1939 

Peu de films naissent sous dr meilleurl 
auspice.s. 
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Deux techniqut!', un idPal d'a1·t 

et Musique turque 
musique occide11tale 

L' ~ dictionnairts dt 111u c.~e l"". 1ts f'n 
toutt 1 ~gu ont ronservt èL trmt:~ r'lp 
pelant la inode l.11 lu musique turqJf' qui 
sk ... s ! en un cer :i tcn1ps: Alla tur i 

f:t Banda turcq en ttal en, J n1t<.:. rtn f\.tu 
s1k e olleman • Tt.. kish Mu.:o·C" 11 n 
gu11s. C :; termes s1 Yntf .aie 1t s ,ons f' n s 
c .:i.ns un orch Lfe .:ollt.. ... • Vt En par 1. 
~russe caisse, 1 s t :...iles t:t 'c tn 1glt> 01 

l 1tn ils dC'nota1ent un ut e ex.· ut,on , 
ant la grosst: c lt,,se Pa1 t emplc d 1,.... 

1 pJ.rbe èe sa son .. tn la niaJ .. Ur qi... 
l\Ic.tart A d<-nomm~e Alul J ..,..C.i, G plu 
tard fu b ;>~s l\ t1r he Tur f nul 
voyons '1U 1-i. m gau hi.. in1, e la g. o 
se caisse e• qu'il est 11 m "lt ros it' 
d' pp1 qucr à son ryt 1e la 1.i~surt cf 1 
yck dC' la m).i~nque turqu . Dans la s • 
ccinde partie du flni.u eve:c chOf'urs cle 
la IXe symphonie, c:Bct.._ovcn a a1outé le 
tr,ang. les t~mUalc et Ia gr >SSe c iis 
Le tnê111ê .... ompos1t .r fa t c :r r n Jf 
les instruments n vent, p n11 1l u ls 1e 

t-rc mponc fait la a e a ns 1 hor .. 
dt s t.1erv1che.s Ru1n " d Athf-nes 
ut 111anquc pas de cor: c j s...i. la part 
ton, d'adjo!ndrc à l'orchC'strc d s instrH-
1ncnts at.. nt bruy"lnt que poss1bl , te 
que ' cloches tt .... 

Par M. R. KEUSEMIHAL 

<Xtn1plc cl siègt cJ'EgcrJ>. Le· composi 
• t ur Antonia lltrtali écrivait tn 19b5 c Lt 
111assacr~ des lnnocc::nts> A part ccs 
co1npositeurs il y a tu n1aints autres qui 
bien qu'ils aie'lt tU à combattre contre les 
Tur""s, s'étaient hvrt:s à une propagande 
Jont l'obJt't ~tait que lt'~ Turcs ne sa . 
Vdltnt rtf'n a'.ltr< t•hose que de fa~rt 13 
gutrrt Il y a par txt·1nple Joh!lnn Paul 
von \Vesthoff, lié d'amiti~ à Sévasti' n 
Bach et à qui en sa 4ualité de violoni~te 
v rtucse il fit drs suggtstio:is su:- la tt·chni 
qu .... du violon au rno1nent où lt' tnnitrc 
étr;vait sies oeuvrt-s p<>ur cet instrumt"n .. _ 
\Ve~thof avai co1nhattu contre lt:s Turcs 
en Hongrie, pui~ était rentré à Dresde 
rc-p:endrt ses fonètions une fois ia camp·1-
gnc terminée. 

On ne peut nullt.:1nent croire que soit. IN 
plupart de Ct'S 1naîtres, soit d'autres 
compositt.:urs du s1ècle n'aient pas tu à 
connai~re à difff-rcnte-> occasions la mu 
HlUt turque - tout au moins la mus~ -

que Jn1litnire turque dite de mehttrs -
n1a1s qu'ils au.nt été 1nlt.ressfs ou amt nés 
à la conriaître de plus p:ès. étant donnè 
~eur état d'âme n~atif. Lorsqu'en 160s 
le 1..ort gC' de l'an1bassade turque auqutl 
pal"tic:pa1t Evlya Ceicb1, et qui comprr 

Ces adaptations étant toutt .J. dl Jv nait ou3si un~ fnnfare (mehter) arr;va1t à 
1na1n de la fanta1s1 e+ llpp + nant nu.., Vtt."tlne. l'organiste de ~a cathéd:ale Wo'f 
s1 à .. .J s ...... .:>nCl t: c..1t,e dû X \i I 1 Je s1è;..le, g8ng EIJncr avait succombé 2 sf'n1aines 
un trt problemc s 1 ;>ose, c JU c.: et. 1 auparavant . mais l'organiste de la cour 
cht:t par d autres 111oyens .es uailucnc I)l>glietti, le n1aitre de chapellt A. Bcrtqll 
probables turques Si... JCS co1npos1tt:urs qui remplissait c:l's fonctions dt.puis r6.19 
qui v~cur nt avant '"ettc pé1 c e Le:> n~u- le musicien de la cour Antonis Or3.ghi 
s1colugues hongro1 cont1u.uent .1 t ff .:tu, le second n1aitrt: de Chapelle Giova-,,ni 
l urs rcchcrches rt:lattvl...-. il;JX ele t '""> tt p lice Sances, J. H. Schezler se trou 
thc:rnc.s n1agyars dans • o JV es de ~' vatent toci:; à Vitnne '.L'Empercu. L~o 
s1que occtdtntalc d 1' poque, r.ais no\ pold Iër, dont Evlya Ce1ebi relève la lai 
cra1g.no1 fort pc ur nous .. e ne c.e ' deur de visage, était lui-même un 1nu~1· 
pouvoir trouvc..r granc. chose. Car (hr.z citn consommé. Il avait fort goûté la con· 
les mu~ ci ... ns du XVllP siec r qui vnt e:J vcrsation d'Evliya. 
l'occasion de ;:.e n1ctt c: t n relation av Il avait in vit~ les personnA. 
lts Turc'i, 11 n'y av .. guere et ne peu !'té.~ turques à des conctrts d'orgue, de 
v p s aussi y avoir, d'i ichnat1ons ve: :-. cho~ur3 tt d'orchestre .No•.ls en voyor.s 
r.ou t notre 1n..isique. Nous itions .. n J > descriptions so1nn1aires dans les r< l'.'1 
gJe""re av - tout( l Europ nous t"lon.., tians d·Evliya ç ,lebi qui consacre de Ion· 
tout le temps e .. nous ébon3 v ctor1t ux , gues pages à c<:lle de l'orgue. Pouvons • 
tis 4!ta1ent chréti ns. nous et ns ul r:ous toutefois présumtr que tou.J Ce" 
mans. Cette dist nct1on Ptait d'un ... gran~ maît:~s de l'époque se fussent intfre:;sfi 
de s1gn1f1cat10-:'l pour le siècle. Af n qu ils ~ connaît.r~ la musique d'Istanbul ? 
eussent pu c--oirc à notre t":lrt et à notr~. 1 _... 4w--~..,·----------
sen . >h .. , 1, at..:-a1t fall ~ que ce-; 1nai 

l\fardl .\ Juillet 1939 

LE BAS HOCA ISHAK EF. LE DEVELOPPEMENT DU TRAFIC patrie, dans le cours de ces dernières ~ 

J ~·~ DANS LES ILES ITALIENNES DE LA années et grâce à l'action productive 1 LA BO UR SE 
1 

Ce savant avait acquis une no~onété MER EQEE fasciste de leur gouverneur Qua.drum- j,,_ 

enviable par st:s connaissanct:s df\ris li:s Rome, 4 - L'accroissement régulier viro De Vecchi, ont rapidement atteint 

lsnrnces mathématiquFS, au <onuncn-.. e- du trafic des marchandises et des vo- des niveaux de grande importance en 
1 

A k .. J . li icgn 
X .. 1 II f ' d 1 d n d rti d · d h 11 ·ara " · 1111 et ~ , me7tt du XI e ste<: •· ut .ongtem;>s yageura ans es ports es es e la propo on u pouvmr es c armes na-

prof.sseur à !',école de gé:11e \imJirndis- mer Egée et surtout dans !'Ile de Rhô- turels de Rhôdes et des Iles qui l'en - ( 1.ou ,.,,,- ~i;;;:;-;ialil!>) 
hane). Origina>re de N~rrla. dtstr.:t de tourent et qui· tendent a· donner " la des, constitue l'indication significative a 

Ltq. 
~ 

Yanya (Jan1naJ. il t:ut pour µt·re, dit-on, 
un converti de la religion JUIV<. (''est du développement de l'activité producti- mer Egée une place de premier plan Obi. Ch. de fer Siv.-Erzurum 1 19. i li 

W.b~ Mthmed EsaJ qui le :lit Ja·" .0•1 • Muo:i Ive des îles mêmes pour l'agriculture, dans le mouvement touristique inter 
de l'écok de génie >. F"k RquJ (r) dans la production artisane et pour le tou -

1 
national . 

son hvre « le& pr df.ct:.>lif':Jrs•; Avrflnl Ga- risme. En effet, le tonnage des mar . -. • .-
!ante dans son ouvr.,ge cLes fur.:s et les . , . . LES PROGRES DU CINEMA 
Juifs. répètent qu'i'. est d'c>n~:ne Jt•tve. chandises deba.rquees et emba.rquees, l T A L l E N 
Mehm.d Si.Jerya, d•ns son ouvrai;, ks qui, en 1934 avait été d'un peu plus de 
archives ottoman<s> note qnc notre héros 55.400 tonnes est monté à plus de 204. LA PENETRATION DE LA CINEMA-
lui-méme suait un con vu L. l:!ursa:i Ta- 750 tonnes en 1938 . cependant que TOGRAPHIE DANS LES 
hir. dans son « Lts .. ~utèur:;; ottom:tns » l' . d ' CAMPAGNES 
rapporte qu'il a c.:nten<l.1 lsn1tt tf., h: h10- augmentation U mouvement des VO· 

Sivas-Erzerum Il 
Sivas-Erzcrum III 
Sivas-Erzerum IV et V 

ÇHEQUES 

l !l.b~ 
l~l.bÏ 

1 ba111w li. ~l'Dlt' ltl r-.• 

Londres 
New-York 
Paris 
Milan 
Genève 
Amsterdam 

1 
100 
100 
100 

Sterling 
Dillars 
Francs 
Lires 

100 F. suisses 
100 Florins 

5.1!~ 

126 75i> 
;3_3;,;, 

6.üll~ii 
graph. réputé, conter .1u 1• h..i.I< dcndi yageurs est encore plus importa11t, le Rome 3 - Pendant l'année r938 la ciné­
était fils d'un musuhr. "' de Knlova II chiffre de 31.942 en 1934 a atteint 118. matographie italienn·, a marqué un ac­
avait un frèrt' no1nn1é EsaJ QiJÎ l:t~it èi- 357 pour l'année passée. Comme on le crois~ment notoire d~montré en.tre autre:, 
rectt:ur général de:.::; Fi'léH1~<..~ de l'arnv::e dt voit les rai>I>Orts des possessions ila . du fait. que: le nombre dc.i 1:1a1sons dt 
k'..umeh Hoca Ishak ef. df'vin.. . , . J production a augmenté en m<.:me temp-; 

bennes ùe la mer Egee avec la mere- qu. le nombre des films. Berlin 
prof ... sseur à l'école.: dt génit~. En mtmt' Bruxelles 

100 
100 

Reichsmark 
Belgas 
Drachmes tt:mps il était inttrprèt~ dt: l'Amuuuté t::r -·--------.-.... -.•------------------------­

du Divan impérial et Jir~~:l'.tur de !'txpo 
sition. Il fut tnvoyé à J?umt·h et aux l~al­
kans pour surv<.:iller la c.on~tru ~t1on ùes 
forbfications 11 était parti tn pCl ... r1nagt 
J>Ollf La 1\.1<'.Cque e:t avait tc.1.1h tnt,;nl ap 
pris par coeur 1t Coran. 

Toujours pendant .;on pro;essorat, il fut 
t:nvoyé à Medint pour y c.:xamint-r Cèr­
tains bâtim·..:nts. Au retour, !1 111ourut à 
Süvty~ (Sut:.l). On lui lrigt::.i un pt'tit 
n1onumtnt au cin1ttiè1·c, qu-de:;su!. de l'é­
cole de génie, à Istanblll. 

Il connaissait sept langues l'hébreu, 
lt: latin, le g1· .. c, le.: turc, l'arabe, le µLrsan, 
le français. 11 les parlait, dit on, 1..orrec­
ten1ent. Il a laissé onze ouvragc:s .:lent une 
partie traduit(; t:n diverses Jqngues é-t:·an­
gères. On lui apportait des d0cumt:nts Liu 
patriarcat pour t:tre déchiffrés par tlh. O:i. 
rt-courait à Sts conseils pour des questions 
qui St: rapportaient aux diverses armes et 
projectiles. Il habitait le quartitr Sul-Se­
lim. 

Son otuvre la plus importante t:st « le 
recueil des mathématiques .t tn quatre vo­
iumc.s . Ses autr~s ouvrages sont : physi· 
que, chitnic, géométrie, fortification ..:t 
l"art militaire. Il a trouvt. en arab<:, cer­
tains termes scientifiques de chnnic ; par 
t:x ... mplt ceux correspondant à l'hydrogè­
ne et à l'oxygène. 

C'était aussi un savant industritl. Il <\­

vait fait preuve dt: toutes sortes de capa­
cités. Mi:mt s'il n<.: savait p9s tout, on ~­
vait une bonne opinion de lui et c..;la l'en­
couragea à appr<:ndre beaucoup. 

}IOU\rCJllClll 

.-· " . 
.... .. -.... 

........ :, ...,.,. . . ~ ... 
Y,i\. ...:. . \ ,._ 

\• ~\.. ' .. '4•' 

D•IATICA 
SOC. A N. Dl NAVIGAZ IONE-V E NEZIA 

'T'}'l'A ·li H\8l 
C ''1 !'I [l(H; 1.111 
AT>RIA 
l·E~IZI' 
CITT 1 •li H• RI 

HllPI 
r:i:rrTTfl 
IWül 
io)il'rru 

A UH IZl.I 
;.· 1-:'.\ 11 f.\ 
\ E-"'T.\ 
~lEH . .\ \Cl 

< 1i;N1<:-1 :\PHl·.~S 
PP~ (tuai-1 •lt· Cl11lalll 

t\. 10 i1t'Uft'~ f )f prirf R puur 

,]<>11111 

~"1t1l•1Ji 
.lt-ucli 
!"-,111w•l1 

1 '.~ .1 niJ1Pt 
Io .ludlf'I 
i .Julllf't 

J l'ir~1'. \/:ipl1•s, _\larst•illl', {1(·11es 

l 
\"p111lrt··li 
YPntlrPdi 
\'t'11tlrf'1h 
\'t-111lrf'di 

~:I J1ullf't 

7 .f 11 ill.·I 
1 1 .J ni ilt'I 
:il Juillet 
:.>K .J u11ldt 

J Pîrl't-' \ ' -------------------
.J. u1l i 
\lrn·ri-<11 
.f Pudi 
.\l~r• r1:di 

If .lui ll'r 
1 :! ,Ji, i 111'1 
2') .'11 il11·t 
:!Il .luillt·t 

\ :1r11;., ('osta1 tz 1, Suli11a. 

( 1alalz, 11ratla 
--------- -- ------

. .\l.B\\'11 

,_ P.I l{'J' 1 \' ENT!l 

~p.1 lt ri\ E.\T11 

.ft·lltl· 

.lt-ndi 
1:1 .Judlr-t 
ii ,lnillf't. 

1 ~ .ruilJt•r 

::ialo11 i que, M itel111, lznur, 1'1 rée, tJala-
1nar.tt. Pat ra:-;, Rri uili-;l, r ... ~11 l ... C. 1'rtt~!-itt' 

100 
100 Levas 

Athènes 
Sofia 
Prag 
Madrid 

100 Tchécoslov. 

Varsovie 
Budapest 
Bucarest 
Belgrade 
Yokohama 

Stockholm 
Moscou 

100 Pesetas 
100 Zlotis 
100 
100 
100 
100 
100 
100 

Pengos 
Leys 
Dinars 
Yens 

Cour. S. 
Roubles 

l.Oti2f1 

1.flh 
.t.;t) 

l..t.:)ù 
23.t' 1~> 

:H.o42ii 
0.911iJ 
:!.h!l:!ù 

34.~~ 

3U.5:J;, 
'2.l.V0:!:1 

eE COIN DU RADIOPHILE 
-<>-

Po~te"' <it" l~adioJit fu-:;ion 
de Tun1uil' 

--<>--
RA DIO DE TURQUIE.-

RADIO D'ANK ARA 

-<>-
Longueurs d'ondes : r639m. - r83kca 

r9,74. - r.~·'95 kcs : 3r,70 - 9.465 kca. 
--<>-

12.:ltl 

1:.t8!'i 

13.UO 

Proauumme. 

!'otu..ilque turqut•. 

L'heurt' , tnrurn1ntlon~ 

13.15·1~ J\luslque variée. 

* 19.00 Pt·ow:rommt•. 

f.t• tt'n1ps, 

BREVET A CEDER tres e:uss nt pu venir vivre parmi not::i; Il est mort cinq ans avant le sultan 
d ~s notre intimité et de se tr notre nrt. -o-- Mahrnud. Donc, il n'a pas vu les mal-

BurgJs , \'11r11a, Co11sla11za, Jlatu111, 
'l'rahbizon, ~a111sun. \rar11u, Barna 19.h5 Mu!llQUt' enrt'i1dlilr("t· 

-------------- -
Or. les fr >nt1~r > f'.t mt- arrtt , ie; \:O le proprtétuirt.: du brcvt:t No 2476 oh- heurs de la fin de cc: règne. causés par 
y g s pa .. mer longs et Jang reux. t .... n;.i en Turquie en date du 25 août 1037 unt caste militaire· ,\ bHAZT' Jeu1I 

La r&:upérat1on dt: Gyor avait i 1 ité et reJatif à 4:.Un procédé pour enlever 1'1~ Corrompus, lts janissaires ont terni la 
20 luillt·t 

Carnlla, Salouique, \' olo, Pirée, Pa 11 as, 
8a11t1-Quar1111tl\, Bri11<ii'1. Anrtme. 

Yt·111sr. Tric~te 

19.15 

19.<15 

20.00 

20.15 Christophe D..:rnantius à o1.1poser su11 c iité de liquides contenant d liqui\.if-:; r·t gloire du pays en r<:fusant de s'exc:rcer à 
Ht::crdrummc und f~t. deschrti et: 4u1 particulièrt:mtnt d'eau acide», désirt ,n. l'turopéenne. L'homm absurde n'est- 11 l~n c·oïciderlCl'll t•u ltalll' <L\t'C lt->S luxueux Ù:LtPa.U\ dt':'\ S11c1ete~ lt•ili.,t 1·1 20.~ 

:-.tu1lquc turqut'. 

Airs papulalrt-a. 

L'heurt' , tntormatlonK ; I.t• temps. 

Musique v.arlée. 

Coust•rle sur le raid de~ aviateur dt• l'OI 

st•au Turf'. nous rai:pellc par .s .s bases d'instrllmen~ trer tn relations avec lt:s industriels du pas celui qui nt: change jamais f Cepen- l.loy i J'riP.'ftiHo p011' les toutf:'S dP."llJ11atio11s du u1011dP. 
c:n cuivre Le s. ge t1C h.1etz» de Jann ~ pays pour 1\ xploitation de son b:evtt soit dent lts ft"n1mes Boc:r t:t dernièrt:ment f • l •t, d 1 Ch d f d l 'f.t t 't 1 · 2 Dlsqu(•s a-aiR, 
quin. 11 est hors d doute qu, Mont< _ par li<rnc, soit par vente entière. celles d'Anatolie marchaient dans la gu':r- aCI 1 05 fi voyage .sur 8$ em. e er 8 a 1 a 180 1

'
2

" 

vcrde t-tva1t trouvé sun i.. riratio... èrt:J. Pour plus ample~ rt'nseigntmt·nts s'a rt: près de le~rs maris et de leur.i fils ~f-~ .. 1 R"J;:lll!(:'rJ()_:"'; I)~; :.o ~ "Ur le parcours ferTO\·iaire italien du port de déhar· 21.:10 r:xpllrattons .ii.ur le i·nn(·trt ymphonlqut' 
d ress<r à Galata, Ptr.<e·mbe Pazar, Asl'n · 1 t t1 u· modern• E·Jes sa"r1f1e 1 · · c.m'""' <Vmphonl"u•· <.:. è à son Con1 >at n t:-ito e .. a st:s n1adr1- "'J" pres a ac q c .... 1 .... - 4•UPllH'llt H a. tro11t1èrt• et dP J~ frontièrl' au port d'('m-I ·· .. · 

ga~x guerr.e::s dans 1 orin e de Vinzc:n 0 HAn Nos i-3, sème étagt" rtnt leur vie pour le salut de ltur pays OurqueJUt?lJl a tous h.·s Jlfl."~:Jg-ers QUJ entreµrPnclrons ;\toZHI l S)rl1pJ1unh• t'll 1'1UI lllhlf'llr 

l.ionzaga, tn Hongr1 c'"" au cuurs dt:s hA· tandis que les janissaires mirt:nt l'einpirl: 1 un voyag-e d'aller et l'l'tour par h·s paquPhOt"i cle ln 1 Dt'husll) 
bulles turco-hongrois<s. Alcxandro Po -i B R E V E T A C E D E R à feu et à sang ~n combattant contre leur ( ~om1rn"11Îe • ADHJ ~ 'l IC.-1 •. '"'·''' ,.., ..::.. AlrM rameux tl'op1·r11M 
glictt, avait étc tue a 1 age d ... 2i Afl:) --o--- propr~ patrie et en t:ncourageant lt fa- Fi11 ontre, t>llC \'Îf'llt d 111~tlllll'I° aus~i dt'S hlllet.:s 1.,

31 (1683) au cours du s1egt: de Vit-nne pqr Le p:-opriètaire du brevet No 2049 oh meux M<:hml·t Ah et les Russes, rit:n que: ilireC'ts PO.ut Parts et IAJnrlt·i·s, \Ili\ t'lll~t', à de..., prix 1: ,)(1 l>t'rnlètt!S nou\elh·a l't Cours bourslt•1.,11. 
' Turcs. Lt: tnaitre u Jstre Jt:.an TJn<.'· - tenu <n Tun . .i.u:t tn date du 12 stptemhrc: pour garder une tactique surannée, dtve rrcs rt:ÙUllS -3-lf1 f\.1u"1que de Jazz. 
trots, professeur de 11 ~i~ue r:lP Ja pnn . 1935 et re1atif à « une 1néthodc pour t-m nue un préjugé nuisible tt périll ... ux ! 1 --: I .l'i l ·>351'-24 Proaramme du lendema.ln. 
c SSL Béatnce d'Aragcm, trouva:t e-g~ ployer du matériel bitumineux tt pour oh- M. Cemil Pekyah~· Agence vénéra c u stan ou 1 -·. 
, in<nt pamn sa suite lorsqu' ,1, vmt tenir de ce matériel des dispersions aqucu- 1 ,.,al'tlfl hkl'l••si 'li> 17. 11'1 \luinlHUH'. 1;,. 1,. 111 PROORAMME H EB DOM A DAIRE 
pour son mar • .lge avec le rc; d Hongri. ses> désire entrer en relations avec les in· ELEVES D'ECOLES ALLEMANDEE '[1>l,pf11,11 ,, 14~";7 ~·-9, Aux hunau' de V11yHl!'P' "'"' T-1 11'11 l H 11'4 J PO UR LA TURQUIE TRA NSMIS 
Matthias Corvin. Le cortcgc avait pa se dust:iels du pays pour l'exploitation c'e sont énerg. et clfic. préparés par répéti- ' " " V. l i1' 1 DE ROME S EULEMENT S UR ON-
~nr Jt.s régtons q.u furc'1t frnnc111es P u son hrevet par licence. teur allemand diplômé. Pnx très ré- 1 DES MOYE NN ES 
d. temps auparavant par ks cavaliers dt Pour plus ampl r<nslÎgntments s'CT- duits. _ Ecr. cRépét.> au journal. L" l~ A 'l' E ( _ L I S p E' f > ( ', Ü (d 19 h 56 à 20 h 14 h · 1· ) 
1\1ihaloglu. Encore, pan. l ,_ plus anc dres"r à Galata. Per.embt Pazar, Ash01 1~ \.. _ _ . \. 8 ' • • ita ienne 
Willaert, tlève d JùSQUm dt Prcs tt de Han Nos I-~. sème étage· 1 20 h. 56 à 21 h. 14. heure turque. 

Nous rions nos Corr <pondant .1.. Galata-HOdavendigar Han - Salon. Ca dd esi J 3.Il Mouton avait ét obl'gé dc 1eto r · P •· 5 v • Dimanche : Musique. 
t1tr dans son pa}s à la suite de la victot- BREVET A CE u ER ventuels oe

1 
n ecnre qu~ sur un aeul COMPAGNIE ROYALE NEEl\LAN~ISE DE,N:VIGAl'lO~ A VAPEUR AMSrERDAM !Lundi : Leçon de l'U. R. I. et journal 

re d... Turcs dans J campagne Je l\:Io cote ae la eu1lle. Procha.lna <1épaM1 Pour Anvers, Rotte am, Ami er am et Hambour2 : 
---o- 111 >1 .JI :'\O 1lu a .an 1 .Judit'! lparlé. 

hRcz, i!lors qu'en 1.;):>b il r r:ipl ait à service apéclnl acc~léré par 1e1 vapeurs fluviaux de la Compaa-nle Royale Néerlandaise paur tous Mardi 
Budm les fonctions <k ma1tr dt chapt L Le propriétaire du brevet No 2048 ou DO YOU SPEAK ENGLISH ~ N les po•t• du Rhl• •t du Main. : Causerie et journa; parlé. 
d Louis Il. 'fhomas Stolzt:n, tJev~ tc:·nu tn Turqui...: t:n datt' du S août l<J.3.1 ! e 1 Par l'entr<.'mlit' de ta Compaanlt! Royale Néerlandaise de Navlgutlon à Vapeur et en correapon- JMercredi : Leçon de l'U. R. 1. Journal 
01..:k~nein c:t u·1 u_ rnaitr les plJs il 1 e.~ e'at f à un « procédé pour la fnb!"it.·n laissez pas moisir votre anglais. - Pre~ danoe avec le• service• inarttlmes des Cou1Pa2nles ~éerlandah1es nous sommes en meaure- d'accepter parlé. Musique turque. 
lustr ) du sièc e se trouve t 9 ce te épo tion dt dispf:rslons aqueuse:; dt inatièrts nez leçons de corresp. et convers. d'un de& marchandt•er et de délivrer dea connalssement1 direct• pour touai•• port• du monde. 1 . . . 

,_ d' 1 prof -~ni E•r cOxfoid> au 1·oum·' , , nELl.A ··r·. 1• r, ,1,, 111 •1 Jeudi . Programme musical et journal 
1 . .._e ... n Hong:ie tt C'OUru.t a BJ.dn '""':l r lm1neusts C's1rt lnlrtr en re ation:: · a..1.~. - ~ • -.. ·~· .~ .,, .... 

""' ,.,... d NIPPON YUSEN _Ki\.lbYA (Comt>aanle de Navlj:atlon JaPOna.i1e) parlé. 
fan la campa nr de fi'. ot .J.CZ ove ... lts indus tri< ls u pays pour l'txplo. Jlép•rt:-J 11 0111 :"'i.·lliuu11pw. Lt> Pir~... .Ha1 :0.1 ilh-. t'l le,; 1•or1s du .let1J1.1u_. Vendredi . T .•n d l'U R I J I 

L'art te hongrois ::i" >astien flnOlli c... d tation de son brcvtt par licence. LEÇONS D'ANGLAIS ET D'ALLE- .. 8 ltl RURA~ ~lARl' Vl·J"i. le I~ r\111Jt • ~on 8 • . •• ourna 
avait ét~ bles é au bras gauch n ' b•t· Pour plu< amples rtnsugnemrnts •'A jMAND (p.répar. p, Je commerce) données COlllPAONIA ITAL JA NA TURJSlllO U•i:u1P,.liuu lluuu1.1. "' \vJ•~., - Ké•or- parlé. Musique turque. 

. 1 vaiion dc•·ûawltn ~ 1rHô1el. B1ll"fll m.lrit11nP~ - 8d1et• t"euufll•lrt!s. - ''~ant•llctl L,u,pt.ge-. Sa. -~' Em' . 
tant contre lt:s ~ures, chante dans S(, dresser a Galata, Ptr.1en1bt.: Pazar, Asl •~11par prof. ù1pl., pari. franç. - Prix 1nodes~ 50 o/o de r~ductlon sur les chemins de ter 1taJlea ·11 s·adre~••r à la <.;IT et chez: ·· m..u : 18Sl0Il pour les enfants et 
Ot'UVrt:.·! ces batailles. Il cornposai.t pari Han Nos 1-3, 5ème étage· tes. - Ecr . .:Prof. H.> au journal. 1~aATELLl SPEJlCO Galata. • Huuavendltar Han Salon Cadde11 Tél. 4479:2 

1 
journal parlé. 

rr...:........ ... ... .-.&A - ~ ....... ~ ........................ ,, 

i I• U 1 l.Lr. I OX 11 fü·. l O<;ll • N? !1 if 

l La i icienne l 
1 f,.r ADOLPHf:: àe FkLGAIROLLE l 
~ ... ____ .......,_ ...... __._.........._ ...... ~~;!J 

V 

ln j.>l conrcs 1 ~ tl t 

ot d hut. En nlem t mp 'l en t 
lèr le 1>ou par,..e qu 1 u f1ut s d"r 
c; quelqu'un d•autre que Pep1!0. qu'un 
laie 1 u ne tt se lC'. "cthrc en c cou 
Vt!" ... où per onn ne lui mini ste d 1' f 
ftc ior Mu1s elle s avise uss1 

- C'e..-.t par ... P que J nf m !il..; F!ma s 
1 v de r# passe 1rp.pur, i... JC me trouve 
e é• • c'e péché mor< !, comme ' Jit le 
jésuite Je compr..:.n 1 tou• qu . mt 
reste à r -e 

Dès ~ lendemat ,, elle .... hengea de .... un­
duite 

L tno;to1re ..>b· t ve de la l\1"i1 :c r.""'e r:Jnit 
enrt-g1strc::- QUf' nl_s urs rehg. us ;; Vtr 
de leurCJ y ux so \. 1\11 1 lu Chr 
c'r ,c! 1ns ,3 ch ; , lf ccrps de p11.t iu 
Sauv ...... Cc:tte image g nùeur n;i~c e ttt 
t ""n .. au rf.llistn imritoyab e. St:9 

pla1 ouvertt"§ se ~olc.-r mt d'un rouge 
1r " mt, à s'y • brmdr Je "g f " . C 
&UppJ cat on" au Réd<mpt • procuraie 1t 

à Cht"' te ra roubli des in1agPs damnm et 
l' ~usaient Da!'1~ un g<ste d .. ferveur sin 
cère. :Jn our. lrissér sur un escaht'BU, ctl 
tcha à , aide de ~on mouchoir lts la;-nit s 

y,~·e'le 1ffir1rai!. à haute voix. voir sour 
' _ ues y<ux div.os. 

El L ne "< nouvt·~ p'us cttte tenta!J•;. 
.Jr e qu'on la d1:;suada d. prier dans l. 

chapelle. Pour l:i premi~re fois tll ob~ t 

ans résc.:rve. com1ne ht u:eu5e qu'on l'ait 
oulagée d'une obsfS.iion à laquelle .. 11 .. 

n'tût pu pAr el1t-m~me se soustrAirt. M1is 
r p :i ·n à son conft'S":>e~r « Le Ptr 

litrmen gildo se tron1pe· L'o:-gu< ;1 n'est 
pol... rltn dans mes actions C'est mou 
lOrps qu'il faut punir. > 

D'ahorJ. rlle se fahriqun. un 'icapulatr 
po1nr<s de frr. LoMqu'elle d·sa;t son 

mea ~ulpa tn s ... frappant la poit-i,c, f'll' 
y rnfoncait les dards. (En mê1ne tf'mns. 
rl'c s'effo:cz:• df' s'imaginer que la mg;;, 

;,t P re H rmentgildo dont elle avait fini 
par savolr lt nom. appuyait pieusement 
sur les pointes ) Lorsqu' lle s'agf"nou~l· 

'"1t elle s'arrene:tait pour que ses Jlt:noux 
,ndisstnt ses vêtements le long de 13 

chair. Et celle-ci se sentait pénétrée dt flè- sa compagne soumise, conclut avec regret: gne. Et elle pensa à l'espagnolt, c'est à di- raille. « Et la bibliothèque· ? pt:nsa-t-rllt'. 
ch s. (Elle se répétait que le prêt"C en et3it - Nous devons donc installt:r notre v1e re examina non des obstacles poss.blt:s J'ai laissé ouverts ses oeils-de-boeuf ! 
caust). La veillt du jour de conf~.se gé- to:.tt en dedans, ou tout en dehors du cou- mais les seul moyen d'atteindre le but qu' Elle y monta. Les feuillets noÎrcis de ces 
néralc, elle se maltraita au poio:1t d•éprou vent. Mon Dieu, qu'il soit fait selon votrt: elle venait de se hxer. notes sur la punition corporelle tour­
vcr un malaise qui l'e1npêcha de s'.y ren volonté. ! « On peut faire son salut dans le mon- naient en un sabbat. A ce moment, elle• 
dre. L.::s soeurs, incapables cie soupconn<.:r Elle laissa sc>t.;ur Marie dt:s Anges pour de, » alla1t-0Ue se répétant, tout en rem· entendit quelque part ouvrir des portes tt 
que leu.r compagne s'infligeait à ell\~mèmc.: faire, 3t:ule dans le jardin, la promenadt plissant avec zèle ses occupations menas- discuter. Elle perçut le mot d'incen<lie. 
de mauvaic:; traitemE'flts, constatèrent q'.1' qui lui était pt.:nnise, ce jour-là. La bonne tiques· Elle descendit. Une fenêtre ;JOussée par Je 
ellt: ':'lt:: pouvait se mouvoir et lui offrirent saison apportait de la sierra des parfums !\'lais comment rentrt:r en communica· vent, des papiers enflammés. des nonnes 
de la transporter à l'infirmerie. Christeta de bourgeons de sapin. Un papillon vole- lion avtc l-'cp1to alors qu 11 1e:nor:=-!t autour .. Elle allait parler ; un fracas dr 
refusa._ . . . 1 tait, bési_ta~nt encore, faute de tr~uver l.1 même la paroisse où il exerçait son sa- matériaux écroulés et de hurlements p!: 

Dan.; la sohtude e11e savoura cette tdt:e. fleur désrree où se poser. Et Christeta Lo- cerdoce ? ça les tympans. On sortit à la lueur d'un 
qu· ·Ile mériterait le c~el à force de sout· zanillo bâtit un de ces raisonnements cas- Et elle échafaudait 01111e projets

1 
impo'i· fanal. L'o~~gan venait d'enfoncer un mur 

frances. E1te S< cachait à ellt::~mêmc qu'e!- tillans à chaux t::t à sable, et l'architectu- sibles, ou bien, déjà s'imag1na1t, sorte de de la clôture. Le Chapitre se souv~nAit 
lt rf.fu..;ait de paraitre devant le Jésuite, re inébranlable quand bien mêmt: leur pénitentt errante, allant d'église en égt:se qo'autrcfois Christeta s'~tait offerte com­
pour éviter d<.: revoir le seul être qui ,'a1 

1 
construction demeure absurde : sur les routt:..-s rud<::s, montueuses et :.;an:;. m<: maçon, lui demanda d'organiser sur· 

Jainais jugél:. / c.. Nul ne comprend, ici, que je me suis arbres, dt: Ja province d'Avila, en qu~te le·champ les travaux d'occlusion de cett~ 
L'Asc{nsion approchait. L'on devait engagée dans le dur chemin de la pér".i- d"unt prt:tre s·appelant .t-'epito. êile .:e voie d'a=r dans le bastingage du vaisseHu 

tres<>fr dts guirlandes de papilr pour la 1 tence vécue. Or, c'est une impasse, jt: :"Je coucha sur sa paillasse et l'effet de ses carmélite· 
procession._ Chnsttta fut prié~ d'aider\ suis point assez pure, m'assure le Pèr'-- terreurs fut de la plonger dan~ un sorn- 1 Munie de ciment prompt. de truell~. 
soeur Marie des Anges. Celle-ci, dans le Hermegildo pour demeurer au Carmel. ineil d'inconsciente. tl'Ai•1es, ChriJt~ta apercevait devant elle, 
monde, avait adoré .un fiancé agréé par sa Incapabl'- de m'amender.ne trouvant per Deux heurts après, elle fut éveillée en ouvert, le domaine du tour. intermédiaire 
famille. La guerre du Riff le lui ayant en· sonne pour m'aider à me purifier, il ne me sursaut. entre la clôture c:t le mondr. Autant c1i-e 
lt:vé, inconsolable, ellt était cntri"e au Car- ?',este plus qu'à sortir du couvent. Un vacarme secouait l'i 1nmeuble, plus le libre passage vers la maison du jardi 
m('.1. Elle dev:na le désarroi de soeur Ma- Elle demeura un long instant à envisa- effrayant que Je jour des Juntes, le défilé n:er, l'homme de liaison entre le Carmel 
rie du Ch:ist Pour la remontt-r,e elle lui ge.r les solutions qui s'offriraient à elle. des caissons des arti11eurs révoltés. On et le siècle. 
cita son propre txemple, dans l'espoir qu'il un.e· foi.; dtfroquée. venait d'entrer dans le mois de mai et lt' 
lui serait efficace : Sa famille la r~pudierait - Ses amis géant habituel au printemps castillan en- 1 

- Chez moi, non plus, la lutte n'e::,t - mais au fait • ne- lui rc::;tait-il P'.lS jambait le steppe, le cavalier si grand qu' 
pas fin .... Plus d'une fois, sotur Marie du le meilleur, le plus dévoué, et le plus reli- un humain devient fourmi entrt ses jam 
Chr:st, des pensées charnelles 1n'assail1ent gieux d'entre tous ? Ami d'enfance, prêtre bes au galop; le cavalier monstrueux dont 
rncore. Heurcusc1ntnt, je sui•: défendut certainement savant, Pepito lui tendrait la course soulève des tempêtes autour des 
par no5l t·xercices spirituels. Et .ta clôture une main secourable et pieu5:e. Lui, sû ... roches dans les champs et autour des rem· 
me garde dt' toutt: idée mauvaise dans u- rement, la conduira:t sur ces voies de ga· parts :le vent. Le Carmel tremblait aom­
nt fidé!ité ennemie des dérivatifs. rage Quasi secrètes où se réfugient ceux me une caravelle. Christeta crut s'entt"n· 

- Mais moi, soeur Marie des An"es, la que Je sublime de la Foi a abandonnés, dre appeler. Elle sortit de sa cellule. A 
clôture au contra1re étrangle ma volonté sans que le sentiment chrétien, demeuré travers les jointures des portes et des fe­

tt Christeta regardait avt:c déception vif t-1" leur lme, leur facilit~ une vie di- nêtres un air enragé poussait de la pier· 
1 1 
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